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PRÉPARER
LE CHEMIN DU ROCK

La culture musicale rock, d’inspiration afro-américaine, est une création originale du XXe 
siècle qui ne cesse d’interroger les Eglises. Par son côté rebelle, provocateur ou parfois 
même ouvertement violent, cette musique rythmée peut-elle refléter le message des 
Evangiles et participer au culte chrétien ?

Est-il légitime, dans certaines célébrations réformées, de remplacer la musique tra-
ditionnellement protestante, portée principalement par l’orgue, par une composition 
orchestrale moderne comprenant batterie, basse, piano, guitares et cuivres ? En d’autres 
termes, y a-t-il des instruments et des genres musicaux plus sacrés que d’autres ?

L’objectif de notre dossier de l’été n’est pas d’apporter des réponses définitives à ces 
enjeux, mais de nous questionner. D’aucuns avanceront que le rock, défoulement sonore 
endiablé, est un produit des générations émancipées d’après-guerre, aux côtés du cinéma, 
des bandes dessinées, des nouveaux goûts vestimentaires et de la libération sexuelle. Il 
ne peut donc pas porter les valeurs traditionnelles de l’Eglise.

Or, n’y a-t-il pas le risque, dès lors que l’on décréterait la musique rock non adaptée 
au service divin, de projeter sur elle un jugement moral dégradant, à l’instar des nazis 
qui déclarèrent certains arts comme étant dégénérés ? Ou alors, identifier les origines 
du rock à une sous-culture par rapport à la musique classique européenne, n’est-ce pas 
risquer de cautionner des relents racistes occidentaux qui ne cessent de ressurgir ?

On a parfois prétendu que le contraste entre les deux univers musicaux tenait à la 
gestion des émotions : contrôlées et retenues par la musique classique, exacerbées et 
débridées par le rock. Mais réduire le rock à un flux d’émotions simplistes est tout aussi 
faux qu’affirmer que la musique classique ne véhicule pas d’émotions. Si le rock est une 
musique populaire, il a conservé la profondeur de ses origines religieuses dans le blues 
et le negro-spiritual. Rien ne nous empêche donc de lui accorder une place dans l’Eglise.

 Gilles Bourquin, corédacteur en chef
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Votre équipe a été sélectionnée pour 
la Coupe du monde de football qui se 
déroule en Russie. Avez-vous prié 
pour sa victoire ?
EUGEN ECKERT Dans la chapelle du 
stade de Francfort, nous ne prions jamais 
pour voir gagner notre équipe. C’est un 
collectif bien entraîné, et nos joueurs 
sont des professionnels 
compétents. Pour eux, il 
suffira de donner le meil-
leur d’eux-mêmes. Nous 
préférons prier pour que 
le match se déroule dans 
les règles et qu’il n’y ait 
aucune blessure parmi 
les joueurs ou les spec-
tateurs. Nous souhaitons aussi aider les 
gens à voir le football comme un jeu.

Les stades attirent bien plus que les 
lieux de culte. L’Eglise peut-elle ap-
prendre du football ?
L’Eglise doit très certainement tirer 
des leçons de la capacité à susciter l’en-
thousiasme de ce sport. Elle y parvient 
parfois lors des congrès synodaux, ca-
tholiques, ou pour certains cultes spé-
cif iques. Mais en règle générale, nos 

Eglises ne peuvent offrir les rebondisse-
ments du football, qui font la différence 
entre victoire et défaite. L’issue des évé-
nements n’y est pas ouverte. 

Dans le cadre d’un culte, chaque 
élément, du jeu d’orgue à la conclusion, 
est si soigneusement préparé et calibré 
qu’aucune surprise n’y est possible. Bien 

que l’auditoire puisse se 
joindre aux chants et aux 
prières, pour le reste, il 
se contente d’attendre 
passivement la fin de la 
célébration. 

Lors d’un match, au 
contraire, le public est 
l ibre de réagir spon-

tanément. Les supporters sont plei-
nement impliqués, avec chaque f ibre 
de leur être – quelle différence si les 
Eglises suscitaient une telle passion 
chez leurs fidèles ! Par ailleurs, ce sport 
est un immense moteur d’intégration : 
en Allemagne, on aurait peine à trouver 
un seul club qui ne compte aucun joueur 
issu de l’immigration. Au contraire, ces 
populations se font de plus en plus mi-
noritaires dans la plupart des paroisses. 
L’Eglise a là un énorme retard à combler.

En quoi le football se rapproche-t-il de 
la sphère religieuse ?
Il s’appuie énormément sur des symboles 
liés à la foi. J’y vois un profond besoin 
de spiritualité dans la population. Par 
exemple, le chemin menant au stade, le 
« temple du football », n’est pas sans rap-
peler un pèlerinage. 

La pelouse y est considérée comme 
sacrée, si bien que seuls les joueurs vê-
tus de « l’habit liturgique » – le maillot 
de leur club – sont en droit de la fouler. 
Ils y sont également entourés de petits, 
ce qui rappelle les enfants de chœur 
présents aux côtés du prêtre lors des 
cultes catholiques. 

Et quand le public vit une expé-
rience unique, il l’évoque aussi par des 
hyperboles à caractère religieux, telles 
que le terme de « dieu du football ». 
Plutôt que de critiquer ces parallèles, 
nous ferions mieux de nous en inspirer 
pour toucher les populations éloignées 
de l’Eglise là où persistent des points 
de contact : dans l’expérience quasi re-
ligieuse du football.

 Propos recueillis par Patricia 
Averesch, EPD/Protestinter

La Coupe du monde 
de football en Russie est 
suivie par des millions 
de spectateurs à travers 
le monde. Selon Eugen 
Eckert, pasteur protestant 
de la chapelle du stade 
Commerzbank-Arena 
de Francfort, l’Eglise 
pourrait tirer des leçons 
de cette capacité à susciter 
l’enthousiasme. Interview.

« Le football 
s’appuie 

sur des symboles 
liés à la foi »

L'Eglise à l'école
     du football

Dans le stade de Nijni-Novgorod, la Coupe du monde se joue à quelques mètres de la cathédrale 
orthodoxe Saint-Alexandre-Nevski.
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ÉLECTION « Faire un choix permet un 
réel processus démocratique. Et si l’on 
élit une femme, ce serait un signe fort 
pour l’œcuménisme », affirme Ruth Kre-
mer de l’Eglise argovienne. 

Pendant près de deux heures, les délé-
gués de la Fédération des Eglises protes-
tantes de Suisse (FEPS), réunis à Schaf-
fhouse notamment pour élire le nouveau 
président du conseil, ont exprimé leurs 
opinions face aux deux candidats à la pré-
sidence : la pasteure zurichoise Rita Fa-
mos et l’actuel président Gottfried Lo-
cher. A l’issue du vote à bulletin caché, le 
pasteur bernois de 51 ans a obtenu 43 voix 
sur 67, remportant un troisième mandat 
pour la législature de 2019 à 2022.

Une candidature débattue
Mais avant le résultat final, rien n’était joué. 
Ces dernières semaines, plusieurs critiques 
à l’encontre de l’actuel président sont sor-
ties dans la presse alémanique, notamment 
au sujet de son rapport au pouvoir et de 
sa façon de communiquer. « Nous avons 
examiné ces reproches. Il y a en effet des 
possibilités d’amélioration, mais aucune 
indication d’un comportement inappro-
prié », souligne Johannes Roth, président 
de la commission d’examen de la gestion 
et délégué de l’Eglise zougoise. 

Plusieurs délégués ont, en effet, dé-
ploré les critiques envers leur président. 
« Faire de Gottfried Locher un patriarche 

qui méprise les femmes n’est pas sérieux », 
proteste Martin Schmidt de l’Eglise du 
canton de Saint-Gall. « Nous considé-
rons la modification de la 
Constitution comme un 
beau résultat de Gottfried 
Locher », ajoute-t-il.

De son côté, Michel 
Müller de l’Eglise zuri-
choise a exprimé son mé-
contentement à l’égard du 
président. « On attaque la 
presse, mais est-ce que 
l’on a envie d’un président 
qui ne réagit pas aux cri-
tiques ? Cette élection peut faire peur, 
mais la confiance ne s’impose pas par le 
pouvoir. » 

Une femme engagée
Parallèlement, Rita Famos, 52 ans, direc-
trice du service d’accompagnement spi-
rituel spécialisé de l’Eglise zurichoise, a 
reçu un large soutien. Décrite comme une 
femme intelligente, « avec un grand cœur », 

éloquente et engagée, Rita Famos semblait 
être la candidate idéale pour bon nombre 
de personnes, mais n’a récolté que 24 voix. 

« Après tout ce que l’on 
a modifié au niveau de la 
Constitution, je pense que 
Rita Famos est la bonne 
candidate », souligne Lars  
Syring de l’Eglise du can-
ton d’Appenzell.

« Ces trois dernières 
semaines (ndlr, depuis 
que Rita Famos a dépo-
sé sa candidature) ont été 
particulièrement mou-

vementées, mais cela montre que la base 
s’intéresse à ceux qui la dirigent et qu’elle 
recherche une Eglise démocratique qui 
sache discuter », constate Rita Famos 
après le résultat du vote. « Nous avons pu 
aborder aujourd’hui des aspects impor-
tants. Je continuerai de faire des erreurs 
et je dois pouvoir compter sur vous pour 
m’améliorer », conclut Gottfried Locher.

 Laurence Villoz, Protestinfo

« Je continuerai 
de faire 

des erreurs 
et je dois pouvoir 

compter 
sur vous pour 
m’améliorer »

Gottfried Locher réélu 
à la tête des réformés de Suisse

Le pasteur bernois Gottfried Locher remporte un troisième mandat à la présidence du conseil de la FEPS.

©
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SAprès des échanges 

intenses, les délégués 
de la Fédération des Eglises 
Protestantes de Suisse 
(FEPS) ont réélu leur actuel 
président Gottfried Locher 
pour un troisième mandat.
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Les réformés 
fribourgeois contre 
l’exportation d’armes
INDUSTRIE L’Eglise évangélique réformée 
du canton de Fribourg (EERF) prendra po-
sition contre le projet d’assouplissement 
des règles concernant les exportations 
d’armes. Ainsi en a décidé le Synode, or-
gane délibérant, à la fin du mois de mai.

 « D’un point de vue chrétien, on ne 
peut pas accepter que les risques de réali-
ser des bénéfices moindres et de perdre des 
places de travail soient considérés comme 
pesant plus lourd que les risques de viola-
tion des droits humains et de la perte de 
vies humaines », rappelle la déclaration 
dont l’adoption n’a pas suscité le moindre 
de débat. Le texte a été proposé par deux 
délégués alarmés par une enquête diffusée 
sur la radio publique alémanique démon-
trant que l’industrie suisse de l’armement 
cherche à obtenir la possibilité d’exporter 
des armes également vers les pays où règne 
un conflit armé interne.

Les discussions ont porté sur le canal 
de diffusion. Le Conseil synodal (exécu-
tif) souhaitait faire remonter la proposi-
tion vers la Fédération des Eglises protes-
tantes de Suisse (FEPS), le partenaire usuel 
des autorités fédérales. « Cette question 
concerne certes toute la Suisse, mais c’est 
assumer notre responsabilité d’Eglise que 
de nous opposer à cela », a plaidé Arnold 
Kuchen, coauteur de la déclaration. 

 Joël Burri, Protestinfo

Le rôle de la presse 
discuté par les 
Eglises réformées 
romandes
MÉDIAS Lors de l’Assemblée générale 
de la Conférence des Eglises réformées 
de Suisse romande (CER), une discus-
sion a porté sur le rôle de l’agence de 
presse des Eglises réformées Protestin-
fo. Elle était provoquée par une lettre 
du président de l’Eglise protestante de 
Genève (EPG) demandant de « redis-
cuter les buts et les moyens alloués à 
Protestinfo ». 

Cette lettre faisait suite à deux 
articles parus f in 2017. « A qui va la 
loyauté ? Au lectorat ? Aux Eglises ? », 
demandait Joëlle Walther, coprésidente 
de l’EPG. Pour Protestinfo, la réponse 
est claire, c’est au lecteur. Mais ses res-
sources viennent de la CER. 

Du côté des Eglises membres de la 
CER, les avis sont partagés. Si la légi-
timité de l’agence de presse est recon-
nue, la frontière entre information et 
communication fait débat. Au terme de 
la discussion, Xavier Paillard, président 
du Conseil exécutif, résume qu’il s’agit 
de revoir les besoins de chacun, en 
termes géographique et de communi-
cation et d’information, chaque Eglise 
n’ayant ni les mêmes ressources ni les 
mêmes façons d’opérer. Un nouveau 
débat sera donc organisé.  Stéphanie 
Billeter, Protestinfo

Le dialogue 
interreligieux 
célébré par un prix
COHÉSION Deux membres du comité 
de la Plateforme interreligieuse de Ge-
nève ont reçu le Prix du dialogue des 
Juives et des Juifs de Suisse le 29 mai 
à Berne. Le président de la plateforme 
Erick Ackermann, animateur sociocul-
turel, guide spirituel à l’EMS Les Mar-
ronniers et délégué rabbinique, et son 
trésorier Maurice Gardiol, diacre retrai-
té de l’Eglise protestante de Genève et 
président du Conseil œcuménique des 
prisons, sont les deux récipiendaires. 

Remis pour la première fois, le prix 
récompense des « personnalités qui 
contribuent de manière significative 
à la cohésion de la société et à la paix 
confessionnelle dans notre pays », rap-
pelle le communiqué des organisateurs. 
Côté alémanique, c’est Muris Begović, 
imam de Schlieren (ZH) et Noam Her-
tig, rabbin de Zurich, qui ont été ré-
compensés. Le prix est doté de 10 000 
fr. par région linguistique. Un montant 
que les deux Romands ont annoncé re-
cevoir « au nom de la Plateforme inter-
religieuse de Genève ». 

Depuis 25 ans, la plateforme qui 
réunit différentes communautés reli-
gieuses présentes à Genève s’efforce 
d’encourager le respect, l’ouverture et la 
collaboration entre les croyants de dif-
férentes traditions, à travers une large 
palette d’activités.

 J. B., protestinfo

Réformés vous propose un aperçu de la vie des Eglises de Suisse romande

À L’AGENDA
Jusqu’au 13 juillet  Fusterie Plage : Venez 

profiter du beau temps sur le perron du 
temple. Transats, parasols et lectures sont 
à disposition. Du mardi au vendredi de 12h 
à 17h, temple de la Fusterie, Genève.

Du 15 juillet au 26 août
 Pain de la terre, 

pain du Ciel, une exposition sur le pain au 
cœur de la foi chrétienne dans le cadre la 
Fête du blé et du pain. Entrée libre. De 8h 
à 20h, temple d’Echallens (VD). 

1er août  Brunch campagnard, constitué 
de produits locaux. De 10h à 15h, Crêt-Bé-
rard, Puidoux (VD). Prix : 49 fr. (enfants in-
vités jusqu’à 6 ans, de 6 à 13 ans : 24 fr.). 
Inscription au 021 946 03 60. 

Les 28 août, 4, 11, 18 et 25 septembre
 

                             Confection de per-
sonnages bibliques, six soirées pour 
bricoler en s’enrichissant de messages 
bibliques avec un temps de méditation 
en groupe. Centre de Sornetan (NE), prix 

des six soirées : 150 fr., matériel pour 
deux personnages : 98 fr. Inscription 
jusqu’au 15 août sur www.centresor-
netan.ch ou au 032 484 95 35.

Jusqu’au 12 août  Mario Botta. Spazio 
sacro (espace sacré), une exposition 
de l’architecte tessinois qui présente 
vingt-deux édifices de culte qu’il a ré-
alisés dans le monde, www.museoca-
sarusca.ch. Pinacothèque communale 
Casa Rusca, Locarno. 

et 2 octobre
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Profil recherché
• Journaliste RP. Expérience de 5 ans au moins dans un poste 

similaire. Très bonne capacité d’analyse, de recherche, d’en-
quête. Prise d’initiative et autonomie.

• Intérêt pour les questions éthiques, spirituelles et religieuses 
ainsi qu’une connaissance avérée des milieux d’Eglises pro-
testantes, en particulier de l’Eglise évangélique réformée du 
canton de Vaud.

• Capacités à mettre en scène l’information. Diverses taches 
d’édition, choix de photos et d’illustrations.

• Une valeur ajoutée : posséder une formation en théologie 
protestante, en sciences religieuses, ou une formation/ex-
périence jugée équivalente. 

Cadre du travail
Une petite équipe créative aux compétences variées située dans 
un environnement dynamique, au siège de la rédaction, à Lau-
sanne. Partenariat avec différents acteurs des médias réformés, 
dont Réformés.ch et Protestinfo.

Entrée en fonction
1er septembre 2018 ou à convenir.

Salaire
Selon barème CER Médias Réformés Sàrl, respectant les tarifs 
impressum.

Délai pour l’envoi des candidatures
9 juillet 2018.

Les candidat(e)s sont prié(e)s d’adresser leur offre de service 
avec curriculum vitae, copies de certificats, diplôme ou master, 
ainsi que le nom de trois personnes pouvant servir de référence, 
à Gilles Bourquin, Chemin des Cèdres 5, 1004 Lausanne. 
Renseignements auprès du co-rédacteur en chef, 
Gilles Bourquin au 079 280 20 16 ; gilles.bourquin@reformes.ch. 

 

J'ai lu avec attention votre grand reportage Evangéliques et 
réformés (Réformés du mois de mai, dossier). C'est avec dé-
licatesse que vous abordez les sujets de discorde ! Et pour-
tant, vos lecteurs devraient avoir une explication plus précise 
et impartiale. A savoir que la plupart des évangéliques sont 
créationnistes, cherchant même à instaurer leur conviction 
dans nos écoles. Cette hypothèse pseudo-scientifique et obs-
curantiste ne peut être compatible avec une vision de la foi 
raisonnable et ouverte sur la science à enseigner à nos en-
fants. L'évangélisation du monde, pour moi, cela s'appelle du 
prosélytisme sans aucun respect des convictions de l'Autre. 
C'est cela que les gens doivent bien comprendre. Ce n'est pas 
avec des concerts de rock que l'on va changer le monde…

 Daisy Trippi

Sujets de discorde
J'aimerais vous remercier pour le dossier que vous avez 
publié dans votre édition de mai 2018 (ndlr : « Réformés 
et évangéliques en quête d’unité »). J'ai apprécié que vous 
ayez traité ce sujet de façon équilibrée, en laissant la parole 
à différents acteurs et selon plusieurs approches. Autant je 
me montre très sceptique avec la ligne éditoriale générale 
du journal, autant ce dossier m'a intéressé. Je crois que les 
relations entre réformés et évangéliques, également entre 
les différentes tendances au sein de l'Eglise réformée, re-
posent souvent sur des malentendus, des maladresses ou 
de l'ignorance. Mais je crois que nous gagnerions à recher-
cher ce qui unit et à créer des ponts. 

 Philippe Fonjallaz

Créer des ponts

Pour compléter son équipe de journalistes travaillant à Lausanne pour Réformés, 
le mensuel des Eglises réformées romandes, CER Médias Réformés Sàrl cherche : 

UN(E) JOURNALISTE 
À 50-80%

OFFRE D'EMPLOI

COURRIER DES LECTEURS
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DISPONIBILITÉ Pris à la volée entre deux 
formations, Ludovic Papaux fait un passage 
à la rédaction de notre journal. Il n’a qu’à 
traverser la rue. Les pasteurs stagiaires de 
toute la Suisse romande sont en effet en 
formation durant quelques jours dans le 
bâtiment voisin de l’Eglise réformée vau-
doise. Alors que ses camarades planchent 
sur leurs travaux de fin de diplôme, il nous 
consacre volontiers un peu de temps. « Je 
ferai cela plus tard », plaisante-t-il. Il veille-
ra sans doute quelques heures ce soir. 

Prochaine génération
Ludovic Papaux est actuellement en stage 
pastoral dans la paroisse réformée de la 
ville de Fribourg. Cette expérience pra-
tique de dix-huit mois s’accompagne d’ap-
ports théoriques, dispensés par l’Office 
protestant de la formation (OPF), d’une 
soixantaine de jours. 

La volée actuelle est composée de 
treize pasteur(e)s stagiaires issus de toutes 
les Eglises réformées romandes. « En de-
hors de la prédication des cultes et des 
services funèbres, nous avons de nom-
breux modules de formation sur la com-
munication, la psychologie, la formation 
d’adultes ou la gestion d’équipe. Nous 
avons même un cours de leadership avec 
des chevaux », détaille le pasteur stagiaire. 

Le jeune homme a particulièrement ap-
précié ces formations communes : « Il me 
semble essentiel de pouvoir confronter nos 
points de vue, d’échanger sur nos diver-
gences théologiques et de nous soutenir 
mutuellement. Nous sommes devenus une 
communauté de collègues qui représente 
la Suisse romande. » 

Pour terminer leur parcours de for-
mation, les pasteurs stagiaires ont pré-
paré un culte commun durant plusieurs 
mois. Ludovic Papaux a participé, avec 
sept de ses collègues, 
à l’élaboration d’une 
célébration intitulée 
« Qu’espérer quand ont 
a tout foiré ? ». « L’idée 
était de s’interroger 
sur l’espérance que l’on 
pouvait encore avoir 
dans le monde actuel avec ses conf lits. 
Le message principal du culte consistait 
à dire que Dieu se soucie de notre réalité. 
Il ne nous dit pas que tout va aller pour 
le mieux, il nous laisse une part de res-
ponsabilité, et ouvre sur une espérance », 
explique le pasteur stagiaire. 

Vocation précoce
« Je crois que l’idée de devenir pasteur a 
germé en moi alors que j'étais enfant, lors 
d’une visite de l’église Saint-Martin de Ve-
vey avec mes grands-parents », note Ludo-
vic Papaux. Le jeune homme ne vient pas 
d'un milieu croyant. 

Issu d’une famille mixte catholique et 
protestante, le garçon qu’il était à l’époque 
suit son catéchisme dans l’Eglise réfor-
mée, devient animateur de catéchisme, 
conseiller de paroisse et occupe même la 
fonction de sacristain durant quelques an-
nées. Aujourd’hui, il s’apprête à commen-
cer son ministère pastoral dans un monde 
en constante évolution. « Avant, on savait 

en quoi consistait le rôle du pasteur. On 
ne sait pas forcément comment la profes-
sion va évoluer dans le futur », s’interroge 
Ludovic Papaux. Pourtant il reste confiant 
dans l’avenir : « C’est un défi stimulant qui 
nécessite de la créativité. C’est tout sauf 
une routine ! » 

Jeune paroisse
Ce défi, il le commencera le 1er septembre 
prochain dans la paroisse de Châtel-Saint- 
Denis – La Veveyse dans le canton de 

Fribourg. Alors que la 
majorité des pasteurs 
se plaignent de voir le 
nombre de leurs parois-
siens diminuer comme 
peau de chagr in ,  le 
jeune pasteur off icie-
ra dans une nouvelle 

paroisse qui s’est créée en 2001. « De 
nombreux réformés bernois et vaudois 
viennent s’établir dans le canton de Fri-
bourg qui est historiquement catholique. 
On peut dire que nous sommes au béné-
fice de la migration », analyse Ludovic 
Papaux. Il sera l’un des deux pasteurs 
de la paroisse qui compte quelque 3 500 
membres. Son ministère l’amènera aus-
si dans les écoles : « Dans le canton Fri-
bourg, le catéchisme se donne dans le 
cadre scolaire. Une leçon hebdomadaire 
est prévue à cet effet. » 

Mais avant cela, il lui faudra prépa-
rer son déménagement dans un apparte-
ment avec sa femme et ses deux garçons 
de trois ans et six mois. Ce canton, il 
l’affectionne particulièrement puisqu’il 
en est originaire. Il apprécie spéciale-
ment les échanges bilingues et œcumé-
niques qui y sont monnaie courante. Un 
canton dans lequel l’Eglise garde une 
place prépondérante.

 Nicolas Meyer

Ludovic Papaux 

Dernière ligne droite pour 
Ludovic Papaux. Le pasteur 
stagiaire arrive au terme 
de sa formation. Il com-
mencera son ministère 
dans la paroisse de 
Châtel-Saint-Denis (FR) 
le 1er septembre. 

« On ne sait 
pas comment 
la profession 
va évoluer »

Futur pasteur à mille lieues 
de la routine
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Bio express
1989 Naissance à Vevey, 
enfance  et  scolarité  à 
Ecublens (VD).
2006-2009 Gymnase de 
Sévelin à Lausanne.
2009-2015 Etudes dans 
les Facultés de théologie 
de Lausanne, Genève et 
Neuchâtel.
2015-2107 Animateur de 
jeunesse à la paroisse ré-
formée de Bulle (FR). 
2017-2018 Stage pastoral 
dans la paroisse réformée 
de la ville de Fribourg. 
Dès le 1er septembre 
2018 Pasteur de la paroisse 
réformée de Châtel-Saint- 
Denis – La Veveyse (FR).

Cultes 
des pasteurs 
stagiaires
Les treize pasteurs sta-
giaires qui terminent ac-
tuellement leur formation 
ont élaboré deux cultes. 
L’un  ava i t   pour  t i t re 
« Qu’espérer quand on a 
tout foiré », l’autre « Ren-
dez-vous sur la plage ». 
Ils peuvent être vision-
nés et écoutés sur le site 
www.celebrer.ch et sur le 
site de la RTS :
www.rtsreligion.ch.
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DOSSIER Le rock peut-il être une musique d’Eglise ? 
Son style explosif est en apparence incompatible 

avec la méditation chrétienne. Mais le rock souligne les 
tensions émotionnelles de l’existence, de la jubilation 

aux pires souffrances, et bouscule nos manières 
parfois trop lisses de vivre la vie chrétienne.

 Responsable du dossier : Gilles Bourquin

Elvis Presley diffuse la culture afro-américaine dans la 
culture blanche dominante des Etats-Unis et lui accorde 
une légitimité inégalée. Son enracinement dans la First 
Assembly of God, une Eglise pentecôtiste où la louange 
s’exprime par les mouvements du corps, contribue à son 
extraordinaire aisance scénique. Ici en 1957.



QUAND LE ROCK  
BOUSCULE 
L’ÉGLISE 



RYTHME Cela fait presque vingt ans que la 
paroisse réformée du Mont-sur-Lausanne  
propose des cultes aux sonorités rock. 
« Ces célébrations attirent beaucoup 
de monde. Nous sommes environ cent  
cinquante à chaque culte », précise Guy 
Barblan, animateur de la paroisse res-
ponsable de la louange. « Nous reprenons 
des chants des Eglises évangéliques que 
nous adaptons à nos célébrations. Dans 
la paroisse, nous avons la 
chance d’avoir un quatuor 
à cordes et un organiste 
qui sont ouverts aux fu-
sions de genres », ajoute 
l'animateur. 

Bien que plus ryth-
mées, les célébrations se veulent assez 
sobres : « Ce n’est clairement pas un style 
tapageur. Nous veillons à garder un cer-
tain équilibre entre liturgie classique et li-

Les célébrations et festivals chrétiens rock rencontrent 
un succès indéniable en Suisse romande aussi. 
Rencontre avec ces rockeurs chrétiens qui font vibrer 
les murs de nos églises.

turgie plus “rock” afin de ne pas faire fuir 
les paroissiens plus âgés », complète Guy 
Barblan.  

Répertoire évangélique
En matière de chants de louanges rock, les 
Eglises évangéliques sont championnes. 
Cela fait plus de trente ans que la plupart 
des communautés ont adopté la guitare, 
la batterie et la basse dans leurs cultes. 

« En Suisse, les événe-
ments organisés par les 
“Mega-church” comme 
la International Christian 
Fellowship (ICF) attirent 
plus de 600 participants », 
observe Guy Barblan. 

Depuis 2016, le Gospel Center propose 
des célébrations chaque dimanche soir à 
la discothèque branchée le « D ! Club » à 
Lausanne. Un moyen pour cette Eglise, 

affiliée à la Fédération romande d’Eglises 
évangéliques (FREE), d’être au plus proche 
des gens et de permettre un accès facilité 
au message de l’Evangile.

Eglise Metal
Changement de registre dans l’Eglise 
réformée bernoise. Depuis 2012, la Me-
talchurch réunit des fans de musique rock 
metal autour de la Bible. Des « Metal-
gottesdienst » (cultes metal) sont orga-
nisés quatre à cinq fois par année. Les 
membres de cette Eglise se réunissent 
aussi régulièrement pour des concerts 
et des soirées d’études bibliques « Bibel, 
Bier & Metal » (Bible, bière et metal). 

Depuis cette année, le Synode des 
Eglises réformées Berne-Jura-Soleure 
soutient financièrement ce projet à hau-
teur de 45 000 francs annuels pour une 
durée de quatre ans. Il marque ainsi sa 
volonté de développer d’autres formes 
de spiritualités pour des personnes qui 
ne se reconnaissent pas dans l’offre tra-
ditionnelle des Eglises. « Il est impor-
tant d’aller à la rencontre des gens là 
où ils sont », souligne le pasteur de la 
Metalchurch Samuel Hug. Il ajoute que 
le monde de la musique metal a son 

Culte de la Metalchurch au restaurant Blues Beiz à Niederbipp (BE). 
Le pasteur Samuel Hug prêche devant des fans de musique metal.

La sainte cène est prise dans des cornes d’animaux. 

« Les groupes 
de rock chrétien 

ont le vent 
en poupe »
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Bâtir sur
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le rock
propre univers qu’il est nécessaire de 
comprendre afin de pouvoir interagir 
avec lui : « C’est un style qui ne plaît 
pas forcément à tout le monde, ce qui 
est intéressant. » Pour le pasteur, vou-
loir absolument satisfaire la majorité 
engendre souvent une perte de mes-
sage : « J’aimerais que les Eglises s’in-
téressent davantage à certains mouve-
ments, qu’ils soient musicaux ou autres, 
et entrent en dialogue avec eux en ap-
privoisant leurs codes. » 

Engouement pour les festivals
Les grands rassemblements ont égale-
ment la cote. En 2014, le Rocking Church 
festival se déroule pour la première fois à 
la Maison de quartier sous-gare à Lau-
sanne. « Le but était de proposer un 
rassemblement autour de la musique et 
une célébration rock pour la jeunesse de 
nos Eglises », souligne le pasteur vau-
dois Timothée Reymond, l’un des ini-
tiateurs de la manifestation. Ce festival 
œcuménique a permis la mise sur pied 
d’une soirée du même type en 2017 dans 
l’ouest lausannois.

Actuellement un groupe de jeunes 
issu des Eglises réformée et catholique 
envisage de réitérer l’expérience au 
centre de rencontre d’Eglise de Crêt-Bé-
rard. « Nous voulions mettre cela sur 
pied cette année, mais nous avons dû re-
noncer pour des questions de budget », 
se désole Antoine Sordez, membre du 
comité d’organisation. Le jeune homme 
précise toutefois que ce n’est que par-
tie remise : « Cette année, nous nous 
sommes beaucoup investis à la création 
du Synode des jeunes de l’Eglise réfor-
mée vaudoise. Ce nouvel organe pourrait 
être d’un précieux soutien pour dévelop-
per des projets d’une telle envergure. » 

Dans le canton de Fribourg, un 
groupe de jeunes catholiques s’affairent 
aux derniers préparatifs du Crossfire 

festival. « Nous faisons appel à plus de 
trois cents bénévoles pour gérer l’évé-
nement », se réjouit Ludovic Angélez, 
l’un des jeunes organisateurs. Ces der-
niers ont même écrit au Pape qui a pris 
le temps de leur répondre en saluant leur 
démarche. Au programme de la manifes-
tation qui se déroulera le 30 juin pro-
chain à Belfaux : ska-punk avec le groupe 
de rock solidaire Sans-Voix, pop-rock 
avec le groupe lyonnais Hopen, hip-hop 
avec le chanteur et pasteur évangélique 
Manou Bolomik et électro avec DJ Padre, 
un prêtre qui passe une partie de son 
ministère à mixer sur ses platines. 

« Rockstars » chrétiennes
Les organisateurs de festivals doivent 
toutefois se lever tôt pour essayer de 
programmer des groupes de rock chré-
tien qui ont le vent en poupe. Parmi 
eux, on dénombre les groupes catho-
liques lyonnais Glorious et Hopen. Le 
premier est quasiment impossible à 
programmer tellement son agenda de 

tournée est chargé. Il vient notamment 
de faire un duo avec la chanteuse cana-
dienne Natascha St-Pier. Le groupe ge-
nevois P.U.S.H. – comprenez Pray Until 
Something Happen (Priez jusqu’à ce que 
quelque chose arrive) – fait également 
partie de la liste. Les Bernois de Ma-
rhold, groupe de metal aux inf luences 
chrétiennes sont aussi « overbookés ». 
Pour le groupe italien de metal chré-
tien S91, qui ferait presque passer Mar-
tin Luther pour un personnage de la 
série télévisée Game of Thrones dans une 
de ses chansons, c’est presque mission 
impossible.

 Nicolas Meyer

Groupes de Rock 
chrétien incontournables
P.U.S.H. (CH) : push-music.net.
Marhold (CH) : marhold.ch.
Glorious (F) : glorious.fr.
Hopen (F) : hopen-music.com.
S91 (I) : s91band.bandcamp.com.

Le chanteur du groupe genevois P.U.S.H. Fabrice Kaspar lors d'un concert de louanges rock 
au Centre paroissial Saint-Etienne de Prilly (VD), le 8 juin dernier.
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MULTICULTURALISME Le pasteur Ba-
der part du constat que des gens de 
plusieurs cultures cohabitent dans sa 
paroisse. Il s’agit donc de leur offrir des 
cultes qui mélangent plusieurs styles 
liturgiques, « des cultes de bric et de 
broc ». Ces cultes sont souvent intergé-
nérationnels et bien fréquentés. Pierre 
Bader est convaincu que le culte réfor-
mé ne correspond pas à un seul modèle 
culturel, celui de la musique de Bach, 
mais que son message théologique est 
adaptable à divers genres musicaux. 
Pourquoi un Coréen ou un Africain de-
vraient-ils chanter comme un Suisse ?

« Dans ma génération, je n’ai pas 
grandi avec Bach, pourquoi devrais-je 
changer de culture pour venir à l’Eglise ? 
Pour m’intégrer dans la paroisse, je dois 
faire un effort d’adaptation, mais il est 
préférable que la communauté fasse aus-
si un bout de chemin dans mon sens. » 

Oser élargir le répertoire
Paroles de pasteurs

Le culte réformé est 
musicalement flexible

Trois pasteurs réformés romands décrivent leur rapport à la musique rock. 
Leurs approches divergent au sujet de l'intégration de ce style musical 
dans le culte protestant. L'objectif d'attirer de nouvelles personnes, 
le contenu du message véhiculé et la qualité de l'orchestration apparaissent 
comme des critères déterminants.

Ce rapprochement est possible car les 
mêmes principes théologiques peuvent 
être exprimés de diverses façons. Le 
pasteur y voit le miracle de la Pente-
côte, qui fonde l’Eglise universelle dans 
le livre biblique des Actes des apôtres. 
Les gens s’écriaient : « C’est incroyable, 
ces personnes étrangères parlent la 
même langue que nous ! » La commu-
nauté spirituelle permet à des humains 
de divers horizons de se rencontrer et 
de prier ensemble.

Des préjugés hautains
« La musique classique serait la mu-
sique de Dieu et le rock celle de Satan. 
Ce jugement est si caricatural qu’il ne 
vaut même pas la peine d’y répondre. 
Dans l’Eglise, on entend beaucoup de 
remarques méprisantes sur la musique 
moderne. » La paroisse propose plu-
sieurs cultes par dimanche. Dans cer-
taines de ces célébrations, un orchestre 
de louange joue une musique rythmée, 
parfois accompagné de l’orgue. On 
« fausse la moyenne » du style musical, 
dit le pasteur, afin d’attirer de nouvelles 
personnes vers la vie cultuelle. Une stra-

tégie gagnante à long terme. Comme 
ailleurs, les cultes correspondant aux 
attentes des protestants traditionnels 
rassemblent un public au-dessus de la 
soixantaine.

 Gilles Bourquin

Pierre Bader, 
pasteur de la paroisse 
réformée de Corsier-
Corseaux, près de Vevey.
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Marc Seiler, 
pasteur dans la paroisse 
du Par8 à Grandval, dans 
le Jura bernois, passionné 
de musicologie religieuse et 
de Jean-Sébastien Bach.

Eviter d’étouffer la vivacité du rock

Seul compte le soin de la composition

AFFADISSEMENT Ce passionné de mu-
sique rock affirme que toute forme de 
musique, en plus de son éventuel mes-
sage verbal, véhicule non seulement des 
émotions, mais « quelque chose qui est 
de l’ordre de l’indicible et qui est extrê-
mement profond ». Il n’hésite pas à parler 
d’une dimension spirituelle et mystique 
de la musique rock.

Cependant, le pasteur avertit : « Il est 
plus difficile d’adapter le rock aux valeurs 
de l’Eglise institutionnelle que le blues ou 
le negro-spiritual. Le rock est né après 

la Seconde Guerre mondiale, dans une 
période où les gens allaient mieux et les 
jeunes voulaient gagner en indépendance 
en se révoltant contre le système. Le rock 
est l’expression de cette rébellion sous 
forme de provocation face aux valeurs 
traditionnelles. »

C’est sur cette question que vont 
s’écharper ceux qui pensent que le rock 
chrétien – à savoir le rock avec des pa-
roles chrétiennes – n’a pas lieu d’être, 
et ceux qui pensent que le rock peut 
être transformé en instrument d’évan-
gélisation. Nicolas Charrière est de 
ceux qui reprochent au rock chrétien 
de tomber facilement dans le travers 
d’une musique aseptisée, sans audace : 
« C’est souvent gentil-joli, le message 
est l isse et simpliste, et l’ambiguï-
té qui fait la force du rock est perdue. 

OBJECTIVITÉ Marc Seiler adopte le point 
de vue du musicologue. Il analyse la na-
ture même de la musique. A ses yeux, 
« la musique dit quelque chose d’objectif, 
quelle que soit la personne qui écoute ». 
Ce spécialiste de la musique de Bach re-
grette qu’à partir du XIXe siècle en Eu-
rope, la musique n’ait plus été un élément 
constitutif de la vie sociale assumé par 
les autorités politiques : « Du coup, il 
fallait plaire à des mécènes, se plier aux 
attentes faciles du public, et c’est ainsi 
jusqu’à aujourd’hui. »

Cependant, il estime que le rock a 
échappé à cette perte de qualité musi-
cale : « L’avantage du rock par rapport à la 
musique romantique du XIXe siècle, c’est 
qu’il a retrouvé la basse continue. Dans 
la musique de Bach, comme dans le rock, 
il y a une pulsation assumée par la basse 
continue qui rejoint le rythme de notre 
pulsation cardiaque. »

Rythme et mélodie
La qualité d’une musique dépend du soin 
avec lequel les harmonies, les tons, les mo-
des, les mélodies, les paroles et les rythmes 
sont articulés. Cela vaut tout autant pour 

Cela dit, aucun style de musique n’est a 
priori inadéquat pour transmettre la foi 
chrétienne. »

Le rock antichrétien
Le grand récit chrétien, tout comme le 
grand récit du rock, consiste à « cher-
cher un sens dans l’humain face à ce 
qui nous déchire intérieurement. Il 
s’agit d’assumer la vie humaine dans 
ce qu’elle a de complexe, de beau et de 
laid ». En ce sens, le rock contestataire 
peut pousser la foi chrétienne à se ques-
tionner sur certaines de ses postures in-
tolérantes. Par exemple, les paroles de 
l’album God hates us all [fr. Dieu nous hait 
tous], du groupe de thrash metal Slayer, 
critiquent entre autres les positions des 
chrétiens conservateurs américains.

 G. B.

la musique classique que pour la musique 
afro-américaine : « Je pourrais très bien in-
tégrer Genesis ou les Pink Floyd dans un 
culte car leurs arrangements mélodiques 
sont riches. »

« Si je crée une musique basique et 
simplette, suite de rythmes ou de notes 
sans mélodie, la musique ne dit rien 
d’autre que du bruit. Il faut donc distin-
guer le rock mélodique du rock qui ne 
contient que la composante rythmique. Je 
suis très inquiet de l’effet produit notam-
ment par le heavy metal ou pire, par les 
musiques entièrement électroniques. » Le 
pasteur conclut par une note théologique : 
« Si j’ai l’image d’un Dieu grand et qui fait 
des merveilles, je suis conduit à lui rendre 
gloire par une musique soigneusement 
harmonisée, et certaines formes de rock 
peuvent servir cette mission. »

 G. B.

Nicolas Charrière, 
pasteur de la paroisse 
de Vaulion-Romainmôtier, 
amateur de musique 
pop-rock et ancien batteur.

Le plus du web 
Retrouvez Marc Seiler exprimant son 
rapport à l’art sur www.reformes.ch/
mars2017, en pages 18 et 19.
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ÉMANCIPATION Les traites négrières 
suivies de l’émergence des églises noires 
sur le continent américain ont joué un rôle 
déterminant pour les musiques populaires 
dans le monde occidental. L’esclavage re-
présente quatre siècles durant l’élément 
fondateur d’une économie mondialisée, 
basée sur la plus grande migration forcée 
de l’histoire. Face aux rébellions des es-
claves, les puissances coloniales ont mis en 
place ce que l’historien Achille Mbembe 
appelle les « politiques de l’inimitié ». Leur 
pendant idéologique est le racisme, théori-
sé en Europe puis aux Etats-Unis.

Après la libération des esclaves aux 
USA en 1863, le chemin vers la citoyen-
neté se heurte à une réaction féroce : lyn-
chages et attentats du Ku Klux Klan, « Jim 
Crow Laws » qui rétablissent la ségréga-
tion. Les seuls havres de paix et d’échange 
sont, au début du XXe siècle, les églises 
africaines-américaines. Ces communau-
tés échappent à cette double conscience 
décrite par le sociologue Paul Gilroy : à la 
fois citoyen et personne exclue, invisible.

Une musique pour survivre
Quand on a détruit votre culture et votre 
identité, vous ne survivez qu’en vous bri-
colant de nouvelles appartenances. La 
musique, et surtout le chant, vont jouer ici 
les premiers rôles. L’anthropologue De-
nis-Constant Martin est l'un de ceux qui 

Les églises noires américaines 
aux origines du rock
Les premiers rockers ont cherché à allier leurs origines 
religieuses et l’euphorie de leur art sécularisé. Christian 
Steulet évoque l’émergence de ce genre musical improbable.

ont montré comment les églises ont per-
mis aux esclaves de s’approprier les tradi-
tions liturgiques de leurs maîtres. 

On ne s’étonnera donc pas que les stars 
populaires africaines-américaines – dans 
le blues, le jazz, le funk, la 
soul, sans oublier le rap – 
ont souvent reçu leur édu-
cation musicale à l’église. Il 
en va de même pour le rock 
– à savoir le rhythm’n’blues 
popularisé par Elvis Presley 
auprès des Blancs – dont un 
des héros noirs est Richard 
Wayne Penniman alias Litt-
le Richard. Né en 1932, il est 
le troisième d’une fratrie de 
douze enfants dont les pa-
rents sont liés aux églises 
baptistes et pentecôtistes de la région de Ma-
con (Géorgie). Chanteur de gospel, de blues 
et de rock, Little Richard a d’ailleurs créé sa 
propre église ! Cet artiste transgenre, qui se 
revendique « omnisexuel », n’a jamais séparé 

le sacré et le profane : il n’est pas uniquement 
l’héritier de Platon et de Descartes…

Les grandes stars du blues orches-
tral des années 1920 – Ma Rainey, Bessie 
Smith et Ethel Waters, dont l’art engagé 

est analysé magistralement 
par Angela Davis – avaient 
déjà transformé, subverti et 
rénové nos traditions mu-
sicales populaires. Amu-
sez-vous à faire la liste des 
musiciens africains-amé-
ricains qui ont commencé 
leur carrière à l’église ! Elle 
est interminable… C’est la 
contribution décisive des 
descendants des esclaves à 
un monde qui pourrait ne 
plus être celui de l’appro-

priation et de l’aliénation, mais celui du 
passage et du partage. N’est-ce pas ce que 
chantait Bob Marley, membre de l’église 
Rastafari ?

 Christian Steulet

Après la mort de Chuck Berry et de Fats Domino en 2017, Little Richard demeure l'une des 
dernières légendes vivantes du rock and roll.

Christian Steulet 
est en charge de la 
médiathèque de l’Ecole 
de Jazz et de Musique 
Actuelle (EJMA) 
à Lausanne et enseigne 
l’histoire du jazz et 

de musiques populaires.

« Amusez-vous 
à faire la liste 
des musiciens 

africains-
américains qui 
ont commencé 

leur carrière 
à l’église ! »

©
 g

et
ty

im
ag

es
 H

iro
yu

ki
 It

o

16 Réformés | Juillet – Août 2018DOSSIER



VIOLENCE Depuis des décennies, le chan-
teur Mick Jagger, âgé de 75 ans, commence 
les concerts du plus célèbre groupe de blues-
rock au monde par un morceau qui fut en-
registré pour la première fois quelques jours 
après Mai 68 : Sympathy for the Devil. La sta-
bilité de son orchestration, portée par un 
rythme de samba, génère une extraordi-
naire puissance d’envoûtement. L’icône du 
rock britannique prononce, en anglais, les 
paroles du premier morceau de ses concerts 
sous la forme d’un discours du diable : « J’ai 
volé à beaucoup d’hommes leur âme et leur 
foi. J’étais là quand Jésus-Christ eut son mo-
ment de doute et de douleur. J’ai sacrément 
assuré que Ponce Pilate se lave les mains et 
scelle son sort. »

Abordant le point de vue du tentateur, 
ces paroles ne manquent pas de conformité 
au récit biblique. On peut se demander si 
Mick Jagger ne parle pas comme un évangé-
liste ? Certes, l’hystérie collective sous l’effet 
des stupéfiants lors des premiers concerts 
des Rolling Stones conduisit de nom-
breux chrétiens à identifier leur rock à une  
musique satanique.

Jusqu’à l’irréparable
Ces débordements de-
vinrent dramatiques lors 
du festival d’Altamont, 
en Californie, le 6 dé-
cembre 1969, organisé à 
la hâte quatre mois après 
Woodstock. L’atmosphère 
devint si électrique que 
Mick Jagger dut interrompre le chant 
Sympathy for the Devil durant de longues 
minutes pour lancer des appels au calme 
qui ne furent d’aucune utilité. Dans les 
instants qui suivirent, un spectateur noir 

apparemment muni d’une arme à feu fut 
poignardé à mort à quelques mètres des 
Stones par les Hells Angels, engagés pour 
assurer la sécurité. La scène fut filmée. 
Ces excès marquèrent un coup d’arrêt à la 

culture hippie des années 
1960 et représentèrent un 
amère désaveu pour les 
Rolling Stones.

Pertinence théologique
Si le rock connut ses 
heures sombres, il reste 
difficile de déterminer le-
quel, entre l’esprit révolté 
de cette époque et la mu-

sique rock, entraînait l’autre dans la vio-
lence. Il n’en reste pas moins que sur deux 
points au moins, les paroles de Sympathy 
for de Devil sont théologiquement intéres-
santes. Tout d’abord, le récit de la mort 

du Christ se prolonge en relatant des évé-
nements politiques, toujours placés dans 
la bouche du diable : « J’étais dans les pa-
rages à Saint-Pétersbourg… J’ai tué le tsar 
et ses ministres… », suivis du célèbre « Je 
me suis écrié qui a tué les Kennedy ? ». La 
rhétorique de Mick Jagger, aux antipodes 
de l’esprit sectaire, relie la réflexion théo-
logique à l’actualité politique.

Enfin, le refrain souligne la subtile in-
trusion du mal dans le vécu humain : « En-
chanté de vous connaître – dit le diable – 
j’espère que vous devinez mon nom. Mais 
ce qui vous intrigue c’est de comprendre 
en quoi consiste mon jeu. » Fidèle à son 
héritage du blues, ce rock authentique, 
tout en étant une musique joyeuse, n’ou-
blie jamais les réalités émotionnelles, les 
douleurs et les tentations qui taraudent 
l’âme humaine.

 Gilles Bourquin

Sur un air de tentation
Un des succès emblématiques des Rolling Stones porte 
un titre provocateur : Sympathy for the Devil. 
En français, « compassion » ou « sympathie pour le 
diable ». Parmi tant d'autres, ce titre illustre la capacité 
inégalable de la symbolique chrétienne à marquer 
la musique rock bien au-delà du cercle des Eglises.

« Le rock 
authentique 

n’oublie jamais 
les tentations 
qui taraudent 

l’âme humaine »

De nos jours, les concerts des Rolling Stones prennent une tournure bon enfant, ils sont devenus 
des rendez-vous intergénérationnels d'amateurs de rock.
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UNE ŒUVRE DANS LA VIE DE JEAN ZIEGLER

La force du soulèvement 
de Jean Ziegler

maximalisation du profit à n’importe 
quel prix humain. Face à cela, un en-
fant de moins de 10 ans meurt de faim 
toutes les 5 secondes. On ne peut pas 
améliorer le capitalisme, il faut le dé-
truire. Et le livre que je viens d’écrire 
doit être une arme pour l’insurrection 
des consciences ! », s’exclame-t-il.

C’est sous la forme d’un dialogue 
avec sa petite-fille, Zohra, que Jean 
Ziegler choisit de s’exprimer. « J’ai 
cinq petits-enfants ! Les enfants 
posent les questions justes. » Mais 
quand sa petite-f ille lui demande : 
« Tu ne sais donc rien du système so-
cial et économique qui doit rempla-
cer le capitalisme ? », l’auteur répond 
en toute honnêteté : « Rien du tout, 
du moins rien de précis. Mais cela 
ne m’empêchera pas d’espérer que ce 
sera ta génération qui abattra le ca-
pitalisme. » Jean Ziegler pousse plus 
loin sa réf lexion : « Le monde nou-
veau, plus juste, plus heureux qui va 
naître relève de la liberté libérée dans 
l’homme. »

L’éveil des consciences
L’espérance occupe une place cen-
trale dans l’ouvrage. Le mot fait écho 
à la parenthèse qui suit le titre de son 
livre : (en espérant qu’elle en verra la fin), 
et à celui paru deux ans auparavant : 
Chemins d’espérance. Nul besoin de sa-
voir précisément par quoi le capita-
lisme sera remplacé : l’espoir réside 
plutôt dans les consciences humaines, 
qui commencent à se réveiller. « Les 
chiffres sont là : la misère augmente 
et la faim ne recule pas. Mais il y a 
une autre histoire : on assiste à la 
multiplication des fronts de résis-
tance. Par rapport à la notion de jus-
tice que chacun porte en soi, il y a 

INSURRECTION « Venturelli ne voyait 
pas la peinture comme une décoration 
de salon mais comme un choc, un ap-
pel de conscience pour aider à l’espoir 
d’un monde plus juste », lit-on dans 
la biographie du peintre et graveur 
chilien (1924-1988). Le choix de cet 
artiste va de soi pour l’anticapitaliste 
engagé et sociologue genevois Jean 
Ziegler, auteur de l’ouvrage fraîche-
ment paru au Seuil : Le capitalisme expli-

qué à ma petite-fille (en 
espérant qu’elle en ver-
ra la fin). Le tableau 
Les pierres blanches est 
d’ai l leurs accroché 
dans sa maison de 
Russin (GE). 

L’art, arme 
de lutte

«   Jo s é  Ve n t u r e l l i 
était ami de Salvador 
Allende et de Pablo 
Neruda, tous deux 
mor t s  a s sa ss i nés , 
explique Jean Zie-
gler. Venturelli est 
le seul des trois qui 
a pu s’enfuir lors du 
coup d’Etat de Pino-
chet. I l  a été reçu 
par la Chine, puis en 
Suisse, à Genève, à 
partir de 1974. » La 
fresque en mosaïque 
de Balexert est de lui, 
ainsi que les vitraux 
du temple de la Ma-
deleine. Tout au long 
de sa v ie,  l’a r t iste 
chilien a été f idèle 
à  u ne  t hémat ique 
chère à Jean Ziegler : 

les conditions de vie du prolétariat, 
les différences sociales et la situation 
des opprimés, avec un style artistique 
accessible au peuple. « L’art est une 
forme de lutte », aimait dire Venturelli. 

A 82 ans, Jean Ziegler continue 
lui aussi son combat contre les injus-
tices, dont le principal responsable 
est clairement nommé dans le titre 
de son dernier livre : « Le capitalisme 
fonctionne selon un seul principe : la 

José Venturelli, Las piedras blancas (Les pierres blanches). 
Acrylique sur toile, 46x38 cm, Genève, 1978.



 

 

du progrès. » L’auteur en appelle à la 
grande Histoire, celle de la Révolution 
française par exemple, qui a bouleversé 
l’ordre du monde « d’une 
façon imprévisible ».
Cette « espérance dans la 
désespérance » a motivé 
Jean Ziegler à choisir Les 
pierre blanches de Venturelli.  
« Je vois dans ce tableau 
un jeune homme assassi-
né, et sa mère qui pousse 
un cri. Mais la mère reste 
debout. On sent qu’elle va 
reprendre le combat. La souffrance 
destructive et l’horreur côtoient l’es-
pérance et la détermination. C’est la 
piéta communiste ! » 

Vers la résurrection
Nul doute que quelque chose est en 
route ; que bientôt, « l’espérance que 
nous portons en nous deviendra force 
historique ». Mais à savoir comment, et 
quand, cela reste un mystère : « Passer 
de la conscience à l’action : c’est le pro-

blème de l’incarnation ! », explique-t-il. 
Est-ce que le « chrétien marxiste » 

qu’il est, « le bolchevique qui croit en 
Dieu », tel qu’il aime à 
se décrire, fonde une 
part de son espérance 
dans sa foi ? « J’ai eu du 
mal à supporter le cal-
vinisme de mon père. 
Je ne supportais pas la 
prédestination. Mais 
je crois à la résurrec-
tion. Le corps va vers 
la destruction natu-

relle : son destin est déclinant. La 
conscience, quant à elle, a un destin 
différent. La mort est l’impossibilité 
de la conscience de s’articuler, mais la 
conscience va quelque part, j’en suis 
certain. » 

Jean Ziegler, tourné vers le ciel 
mais les deux pieds bien sur terre. 
« Dieu lui-même n’a pas de religion, 
encore moins de confession. » L’au-
teur renchérit avec un passage de 
l’Evangile de Matthieu (chapitre 25, 
40) qu’il affectionne particulière-
ment : « Seigneur, quand nous est-il 
arrivé de te voir affamé et de te nour-
rir, assoiffé et de te donner à boire, 
(…) de te voir malade ou en prison et 
de venir vers toi ? Et le roi leur ré-
pondra : En vérité, je vous le déclare, 
chaque fois que vous l’avez fait à l’un 
de ces plus petits, qui sont mes frères, 
c’est à moi que vous l’avez fait. » 

«  Le regard de la jeune mère 
du tableau de Venturelli annonce 
la continuation de la lutte », ex-
plique le sociologue. Pareillement, 
Jean Ziegler appelle en chacun de 
nous « la force du soulèvement », 
sur laquelle il fonde son espérance. 

 Elise Perrier

Il est l’un des intellectuels suisses les plus connus, mais aussi 
les plus contestés. Le sociologue Jean Ziegler, figure de proue 
de l’anticapitalisme, actuellement vice-président du comité 
consultatif du Conseil des droits de l’homme des Nations unies, 
a choisi une œuvre engagée de l’artiste chilien Venturelli.

Bio express

1934 : Jean Ziegler naît à Thoune, 
dans le canton de Berne.
1963 – 1967 : Conseiller municipal 
socialiste de la ville de Genève. 
Conseiller national de 1967 à 
1983 et de 1987 à 1999.
1967 – 2002 : Professeur de so-
ciologie à l'université de Genève 
et à l'université de la Sorbonne, 
Paris 1. Il publie de nombreux 
livres sur la mondialisation et 
sur ce qu'il considère être des 
crimes commis au nom de la fi-
nance et du capitalisme.
1994 : Chevalier des Arts et des 
Lettres de la République fran-
çaise.
2000 – 2008 : Rapporteur spécial 
pour le droit à l'alimentation du 
Conseil des droits de l’homme 
de l’Organisation des Nations 
unies.
2009 à aujourd’hui : Vice-pré-
sident du comité consultatif du 
Conseil des droits de l'homme 
des Nations unies. Jean Ziegler 
est marié avec Erica Deuber Zie-
gler, historienne de l’art ; du pré-
cédent mariage, il a un fils, Domi-
nique Ziegler, célèbre dramaturge 
et metteur en scène de théâtre.

« L'espoir 
réside dans 

les consciences 
humaines, 

qui commencent 
à se réveiller »
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Livres de Jean Ziegler

- Le capitalisme expliqué à ma pe-
tite-fille (en espérant qu'elle en ver-
ra la fin), Editions du Seuil, 2018, 
128 pages.
- Chemins d'espérance, Ces com-
bats gagnés, parfois perdus mais 
que nous remporterons ensemble, 
Editions Seuil, 2016, 263 pages.

A voir

Un documentaire sur Jean Ziegler : 
Jean Ziegler, l’optimisme de la volon-
té de Nicolas Wadimoff. Sorti dans 
les salles de Suisse romande en no-
vembre 2016, 92 minutes. 



Souci 
du spirituel 
et du social
INTEGRITÉ Quelle belle figure pasto-
rale que celle de Wilfred Monod (1867-
1943), aujourd’hui malheureusement 
un peu oubliée, mais à laquelle Laurent 
Gagnebin, en fin connaisseur de sa vie 
et de son œuvre, redonne l’actualité et 
l’importance qu’elle mérite. 

Il retrace d’abord les grandes étapes 
de sa vocation, de sa formation et de 
son ministère qui l’ont conduit à diri-
ger les paroisses de Condé-sur-Noireau, 
Rouen et, enfin, l’Oratoire du Louvre à 
Paris. Laurent Gagnebin évoque ensuite 
ce que l’histoire de l’œcuménisme doit 
à Monod, dans le rôle qu’il a joué aux 
conférences de Stockholm et Lausanne 
en 1925 et 1927.

Un seul verbe donne la clé pour 
comprendre de l’intérieur tout ce que 
Wilfred Monod a entrepris et voulu 
transmettre, que ce soit dans sa pré-
dication et ses nombreux écrits, avec 
la création du tiers-ordre des Veil-
leurs et par son engagement au parti 
socialiste : ne jamais séparer la divinité 
et l’humanité du Christ, le sacré et 
le profane, le christianisme spirituel 
de ses exigences sociales, l’amour de 
Dieu et l’amour du prochain : « Tout 
mon christianisme social est né de la 
contemplation de Jésus-Christ. »

Dans son souci de s’adresser aux 
fidèles de toutes les églises, sans ou-
blier les incroyants et les athées ; dans 
son combat pour soutenir la cause 
des femmes ; enfin, par sa préoccu-
pation de défendre les animaux « au 
nom d’une exigence supérieure de 
justice », Wilfred Monod s’est tou-
jours fait le témoin et le défenseur 
d’un Evangile intégral et universel. 

 Jean Borel

Le message 
d’un ermite
INFLUENCE Que l’on soit catho-
lique ou protestant, croyant ou non, 
la f igure de Nicolas de Flüe (1417-
1487) inspire le respect. Et dans la 
conscience des Suisses, elle s’impose 
comme incontournable. Quel est le 
secret de cette vie dont le rayonne-
ment a profondément marqué notre 
pays, au point que les gorges du Ranft, 
où l’ermite a vécu, demeurent encore 
aujourd’hui l’un des lieux de pèleri-
nage les plus fréquentés de Suisse ? 
C’est à cette question que veut ré-
pondre cette récente biographie de 
Nicolas de Flüe, publiée à l’occasion 
du 600e anniversaire de sa naissance.

Fondé sur l’analyse de tous les do-
cuments disponibles, le portrait que 
Kathrin Benz nous offre est aussi mi-
nutieux que captivant pour décrire 
et remettre les faits et gestes de Ni-
colas dans leur contexte historique, 
à l’époque en plein bouleversement 
économique, social et religieux.

Se révèlent, au fil des pages, les 
mobiles réels de son action dans la 
vie politique de son canton, alors 
qu’il était marié et père de famille, 
ainsi que son désir, avec l’accord de 
sa femme après vingt ans de vie com-
mune, de se retirer dans un ermitage 
où prière et jeûne furent sa discipline 
quotidienne. C’est à son message au 
gouvernement, dont le contenu n’a 
jamais été divulgué, que la Confé-
dération helvétique doit de ne pas 
avoir sombré dans la guerre civile et 
d’avoir pu poser les bases de son or-
ganisation.

 J. B.

Wilfred Monod, Pour un Evangile 
intégral, par Laurent Gagnebin, Editions 
Olivétan, 115 p.

Nicolas de Flüe, un déserteur.
Connaître et comprendre le saint patron 
suisse, par Kathrin Benz, Editions 
Saint-Augustin, 465 p.

Ethique de la considération, 
par Corine Pelluchon, Seuil, 288 p.

Changer
de regard
HUMILITÉ Proposer aujourd’hui une 
éthique des vertus ou de la considéra-
tion, c’est accomplir un acte révolu-
tionnaire. Engagés que nous sommes 
tous, individuellement et collective-
ment, activement ou passivement, 
dans les différentes éthiques de la 
domination technologique et indus-
trielle et consumériste, peut-on ima-
giner changer peu à peu notre regard 
sur le sens de la vie humaine et de ses 
besoins réels ?

Oui, dit Corine Pelluchon, et cet 
ouvrage en est l’invitation. Il propose 
un programme positif, enthousias-
mant, libérateur. Mais comment s’y 
prendre pour que « la sobriété ne soit 
pas une corvée, mais un mode de vie 
délibérément choisi » ? A ses yeux, il 
n’y a qu’une méthode : « l’humilité et 
la reconnaissance de notre vulnérabi-
lité, qui est la marque de notre fragili-
té, mais aussi ce qui nous rend aptes à 
nous sentir concernés par les autres, 
voire à souffrir pour eux ».

Partant ainsi de la genèse de la 
considération pour transformer, par la 
générosité et la magnanimité, le souci 
de soi en souci du monde, Corine Pel-
luchon nous fait découvrir le plaisir 
de la convivialité et la nécessité de la 
coopération, la culture de l’attention 
et de l’empathie, le respect du monde 
animal et l’union de l’éthique et de 
l’esthétique.

 J. B.
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ENTRAIDE « Nous n’allons pas dans cette 
ferme la fleur au fusil pensant résoudre 
les difficultés que traversent aujourd’hui 
les agriculteurs suisses. Il s’agit de donner 
de notre temps et de notre énergie pour 
aider une famille d’agriculteurs dans ses 
tâches quotidiennes, autant que de dé-
couvrir sa réalité et d’en revenir enrichi. » 

Justin a 18 ans. Il fait partie des « JP » 
(jeunes paroissiens) de la Région Lau-
sanne-Epalinges, de l’Eglise réformée 
vaudoise (EERV). Dans quelques jours, 
il s’envole pour la bergerie bio du Pré-la-
Patte, à Péry-Reuchenette, sur le Montoz, 
dans le Jura bernois, avec une vingtaine 
de « JP » lausannois et deux ministres 
jeunesse. Enfin presque, 
car c’est à la force de leurs 
mollets qu’ils s’y rendront 
le 19 juillet. Ils mettront 
trois jours de vélo pour 
rejoindre l’exploitation si-
tuée à 1 069 mètres d’alti-
tude. Une fois là-haut, ils 
se mettront à la disposi-
tion du couple d’agricul-
teurs Françoise Häring et Rémy Junod 
pendant deux semaines, afin d'entrete-
nir les 30 km de clôture, débroussailler, 
s’occuper des vaches, des chèvres et des 
chevaux, faire les foins et participer à la 
création d’un biotope humide qui permet 
aux espèces végétales et animales de se 
développer. 

Le projet émane des jeunes pa-
roissiens. Tous les quatre ans, ils orga-
nisent un voyage d’entraide. Le dernier 
en date, c’était l’Arménie. L’objectif est 

à chaque fois le même : venir en aide à 
son prochain. Mais cette année, prenant 
conscience des difficultés quotidiennes 
traversées par les agriculteurs en Suisse, 
ils ont décidé de se mettre au service 
d’une cause de proximité. 

Revenir aux sources
« Il est important de connaître d’abord 
ce qui se vit chez nous avant d’aller voir 
à l’étranger », lâche Eline, 17 ans, « JP » 
depuis trois ans. Elle fait partie de ces 
jeunes qui ont grandi entourés de bé-
ton, élevés dans une culture de l’embal-
lage, mais qui ont hâte de découvrir tant 
l’agriculture biologique, où la qualité du 

produit dépasse sa quanti-
té, que ceux qui se cachent 
derrière la production des 
aliments qu’ils consom-
ment. 

« Les jeunes vont s’im-
prégner d’un rythme diffé-
rent, revenir à une vie dé-
pouillée. A l’évidence qu’ils 
ne vont pas résoudre les 

problèmes des paysans. Notre travail est 
de développer leur esprit critique, leur ré-
flexion personnelle, pour qu’ils prennent 
conscience qu’ils ne sont pas seuls. Le 
monde est grand, ils ne peuvent s’en pas-
ser ! », explique Yann Wolff, diacre jeu-
nesse à Lausanne.

Pour les « JP », il y a aussi l’envie de 
partager ce qu’ils auront vécu à leur re-
tour avec leurs semblables. Car si le pro-
jet ne dure qu’un été, les « JP » comptent 
réunir assez de fonds non seulement pour 

Une vingtaine de jeunes 
paroissiens vaudois 
se rend dans une famille 
d’agriculteurs du Jura 
bernois en juillet. 
Un voyage solidaire placé 
sous le signe de l’écologie. 

Cagnotte en ligne
Vous pouvez faire un don jusqu’au 
1er juillet sur www.lokalhelden.ch/
engagement-paysans-suisses et 
ensuite avec le CCP : 10-7818-6, 
EERV bureau du catéchisme, 1010 
Lausanne, mention Projet 2018.

f inancer leur voyage, mais aussi pour 
constituer une petite réserve permettant 
à d’autres jeunes de tenter l’expérience. 

Pour y parvenir, ils ont opté pour le 
crowdfunding, le financement partici-
patif. La cagnotte en ligne est ouverte 
jusqu’au 1er juillet. L’objectif sera at-
teint lorsqu’ils obtiendront la somme de 
4 000 fr.

Se reconnecter à la nature
Dans sa bergerie, François Häring se 
réjouit déjà de ce challenge. Sur les 70 
heures de travail hebdomadaire, une aide 
est toujours bonne à prendre. « Depuis 35 
ans, nous sommes actifs dans l’élevage de 
bovins et de chevaux et des chèvres, l’es-
tivage et le tourisme rural.

Aujourd’hui, la jeunesse est souvent 
déconnectée de la nature et de l’agri-
culture. Forte de ce constat, Françoise 
Häring espère pouvoir contribuer à faire 
découvrir à ces jeunes sa région et un 
mode de vie simple. « Comme je le dis 
toujours : nous avons de temps en temps 
besoin d’un coiffeur, d’un avocat ou d’un 
garagiste. Mais nous avons tous les jours 
besoin d’un paysan ! » 

 Marie Destraz

Des jeunes réformés à la ferme

« Connaître 
ce qu’on vit 

chez nous avant 
d’aller voir 

à l’étranger »

La jeunesse réformée se préoccupe du sort des agriculteurs suisses.

©
 D

R

21N° 18 | Réformés SOLIDARITÉ



Un jury œcuménique 
au festival de Cannes
CINÉMA En 2018, alors que 
Nelson Mandela aurait eu 100 
ans, nous commémorons les 
50 ans de l’assassinat de Mar-
tin Luther King. Sur la digni-
té humaine comme les droits 
civiques, les lois ont changé, 
et leur ont donné raison. Mais 
les mentalités n’ont pas tou-
jours suivi. Cette année, au 
festival de Cannes,  le  jury 
œcuménique a été sensible à 
des situations de détresse et 
d’injustice encore actuelles.
Il a décerné son prix au film 
Capharnaüm de la Libanaise 
Nadine Labaki. A travers l’his-
toire de Zain, la réalisatrice 
raconte l’enfance maltraitée, 
entre documentaire et fiction. 
Et la mention spéciale revient 
à BlacKKKlansman de l’Améri-
cain Spike Lee. Entre huma-
nité et effroi, le film lance un 
cri d’alarme contre un racisme 
persistant.   Denyse Muller, 
pasteur, vice -présidente 
d’Interfilm

La Chronique
Chaque matin, vers 6h20 environ, sur La Pre-
mière, deux minutes sur l’actualité religieuse.

Hautes fréquences
Chaque dimanche, à 19h, sur La Première, une 
heure de reportage et d’entretien. Pas d’émis-
sion les 1er, 8, 15 et 22 juillet. Rediffusions pen-
dant l'été.

Babel
Chaque dimanche, à 11h, sur Espace 2, un 
décryptage spirituel ou religieux de l’actualité 
par un expert. Rediffusions pendant l'été.

Faut pas croire
Chaque samedi à 13h25 sur RTS Un, un ma-
gazine hebdomadaire avec débats, reportages 
et documentaires. Rediffusions pendant l’été 
sur RTS Deux. Reprise le 25 août à 13h25 sur 
RTS un. 

Célébrations
Le 1er août, 10h30, RTS Un, Messe pour la 
Fête nationale au col du Saint-Gothard.
Le 15 août, 11h, RTS Un, messe de l’Assomp-
tion en eurovision depuis la Belgique.
Le 16 septembre, 10h, RTS Un, célébration 
œcuménique.

TÉLÉ

RADIO

Fête nationale
PATRIOTISME Célébrer un culte à l’oc-
casion de la Fête nationale n’est pas un 
acte anodin. Le mélange de religion et 
de patriotisme questionne. Pourtant, je 
pense que cette célébration a du sens. 
Il s’agit de nous interroger sur notre 
engagement citoyen, nourri de ce que 
nous croyons au plus profond de nous-
mêmes. Certes, nous sommes porteurs 
d’un message universel, apatride, fra-
ternel, étant donné que les frontières 
ne sont qu’une convention enracinée 
dans l’histoire de l’humanité. En même 
temps nos ancêtres ont organisé l’es-
pace que nous appelons aujourd’hui 
« Suisse » d’une manière originale, avec 
ses contradictions, mais aussi ses points 
forts, qui valent la peine d’être mis en 
relation avec l’Evangile. L’étymologie 
même de « Confédération », cum et fide, 
nous renvoie à des liens de confiance 
mutuelle à tisser à travers le don de soi, 
la générosité et la solidarité. 

Un brin de patriotisme naïf nous 
permet de chanter l’hymne, le « Can-
tique suisse », au texte très poétique, 
qui s’intègre bien au culte. La démarche 
de ceux qui veulent le changer, en enle-
vant toute référence à Dieu, ne me dé-
range nullement. Ce n’est pas parce qu’il 
est nommé que nous lui rendons une 
véritable adoration ! D’ailleurs, l’image 
de Dieu véhiculée dans ce cantique ap-
partient à une époque révolue. 

En revanche, la nouvelle strophe 
proposée par la Société suisse d’utilité 
publique me semble simpliste, même si 
elle met en avant des valeurs comme la 
solidarité et la diversité. L’hymne qui se 
doit d’être émotionnellement entraî-
nant doit avant tout refléter des senti-
ments et des convictions partagés par 
l’ensemble des citoyens.
 Matteo Silvestrini, pasteur à Villeret (BE)

La sélection culture Opinion
Lectures estivales
PÉDAGOGIE Vous n’avez pas encore trouvé le livre que vous dévore-
rez cet été ? La rédaction vous en propose deux. La bande dessinée 
Naissance de la Bible (Ed. Le Lombard) du théologien Thomas Römer, 
illustrée par Léonie Bischoff, explique de façon ludique pourquoi la 
Bible ne peut se lire de façon littérale.
Le nouvel album des Théopopettes Popette a attrapé la malpolite 
(Coéd. Olivétan – OPEC) se veut de nouveau pédagogique. Il invite 
parents et enfants à suivre la nouvelle aventure des personnages 
Théo, Popette et Fourmix pour aborder ensemble la question de la 
politesse et des gros mots.   M. D.
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TABOUS BIBLIQUES
Décryptage d’un texte biblique qui dérange

CONTRASTES Ces paroles sonnent comme une menace : 
en disant qu’il apporte le glaive, Jésus invite-t-il à la radica-
lisation armée ? S’inscrit-il dans la liste des instigateurs 
à la violence au nom d’une doctrine religieuse ? 

Ces paroles de Jésus sont en fait bien plu-
tôt une invitation au réalisme. Il faut les 
entendre comme un avertissement adres-
sé à ceux qui le suivent. Jésus bouscule 
les institutions en place et les compromis 
sur lesquels elles s’appuient. Il dénonce les 
demi-mesures et les injustices qui en ré-
sultent. Il est tout à fait conscient que son 
message et ses actes n’ont aucune chance de 
créer un consensus.

Car les positions qu’il défend se caracté-
risent par leur radicalité. « Vous avez appris qu’il 
a été dit Tu ne tueras pas, mais moi je vous dis que 
quiconque appelle son frère “Imbécile” en répon-
dra au tribunal (…) Vous avez appris qu’il a été dit Tu ne 
commettras pas d’adultère, mais moi je vous dis que quiconque 
regarde une femme pour la désirer a déjà commis l’adultère 
dans son cœur » (Mt 5,21-30). Face au légalisme qui donne 
bonne conscience, Jésus enseigne à examiner sans complai-
sance les intentions qui animent les actes apparemment les 
plus anodins. Personne n’en sort indemne. 

Le radicalisme rend impossible l’indifférence, il 
pousse à se situer pour ou contre. En ce sens, le glaive 

que Jésus est venu apporter n’est pas celui qui sert à 
éliminer l’ennemi, mais celui qui tranche au milieu 

de l’indifférence, de la confusion et des amal-
games douteux. Jésus est conscient que son 
message va diviser le peuple, que les op-
positions seront frontales jusque dans les 
familles. Il invite ceux qui se réclament de 
lui à ne pas s’étonner des inimitiés dont ils 
seront peut-être l’objet. Etre rejeté ne veut 
pas forcément dire que l’on est dans l’erreur 

et n’est donc pas toujours évitable : Jésus lui-
même a été rejeté alors qu’il parlait de l’amour 

de Dieu pour tous.
Cependant, radicalisme sans compromis n’est 

pas synonyme de radicalisation fanatique et vio-
lente. Adopter des positions qui suscitent un front 

d’ennemis prêt à vous abattre ne veut pas forcément 
dire prendre les armes pour les détruire : « Vous avez appris 
qu’il a été dit Tu aimeras ton prochain et tu haïras ton ennemi, 
mais moi je vous dis : aimez vos ennemis ! »  (Mt 5,44).

 Pierre-Yves Brandt, professeur de psychologie de 
la religion à l’Université de Lausanne

L’idée que nous nous faisons le plus souvent de Jésus est celle d’un homme 
doux, infiniment pacifique jusqu’à pardonner leur crime à ses bourreaux. 

Et s’il n’en était rien ? Le Christ ne serait-il pas plutôt un battant, 
un réformateur au verbe acéré, ne reculant devant aucune menace 
afin de mener sa mission à terme, dût-elle générer des émeutes, 

des révoltes et des conflits religieux planétaires ?

Quiconque se déclarera pour moi devant les hommes, je me déclarerai moi aussi 
pour lui devant mon Père qui est aux cieux ; mais quiconque me reniera devant les 

hommes, je le renierai moi aussi devant mon Père qui est aux cieux. N’allez pas croire 
que je sois venu apporter la paix sur la terre ; je ne suis pas venu apporter la paix, mais 

bien le glaive. Oui, je suis venu séparer l’homme de son père, la fille de sa mère, la 
belle-fille de sa belle-mère : on aura pour ennemis les gens de sa maison.

Evangile de Matthieu 10,32 – 36
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Ce Jésus 
  fauteur de troubles
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Visiteuses et visiteurs 
bénévoles recherchés

ALTRUISME Plus de cent 
personnes donnent réguliè-
rement de leur temps pour 
effectuer des visites dans les 
établissements médico-so-
ciaux (EMS) du canton de 
Neuchâtel. Elles font partie 
du service des visiteuses et 
visiteurs des Eglises réfor-
mée, catholique-romaine et 
catholique-chré-
t i e n n e .  L e u r 
nombre ne suf-
fit toutefois pas 
pour ef fectuer 
toute s  le s  v i-
sites souhaitées : 
« Pour faire face 
au vieillissement 
de la population, 
il nous faudrait renforcer nos 
groupes de visiteuses et visi-
teurs bénévoles », note Jac-
queline Lavoyer, animatrice 
cantonale de l’EREN. 

Ce service des Eglises 
devra également s’adapter à 
la nouvelle planification mé-
dico-sociale du canton de 
Neuchâtel qui veut favoriser 
le maintien à domicile des 
personnes âgées et dévelop-
per les soutiens de proximité. 

Les trois Eglises reconnues du canton de Neuchâtel proposent 
une formation aux visites qui débutera cet automne. 

« Il faudra que l’on se prépare 
à cette situation pour aller à 
la rencontre des gens là où 
ils seront », complète l’ani-
matrice. 

La formation pour visi-
teuses et visiteurs bénévoles, 
qui débutera cet automne, 
s’adresse à toute personne 
qui souhaite donner un peu 

d e  s o n  t e m p s 
pour ef fectuer 
des rencontres. 
«   N o u s  a v o n s 
b e a u c o u p  d e 
femmes qui ont 
accompagné 
des parents en 
fin de vie et qui 
gardent ensuite 

un lien avec des résidents 
des différents EMS », observe 
Jacqueline Lavoyer. L’anima-
trice précise toutefois que 
ces messieurs sont aussi plus 
que bienvenus. 

La formation est com-
posée de cinq rencontres 
du samedi 29 septembre au 
samedi 19 janvier (voir en-
cadré). Les participants bé-
néficieront d’une introduc-
tion au bénévolat en Eglise 

et en institutions publiques. 
Les notions de rencontre 
et d’écoute spécif ique aux 
Eglises seront également 
présentées ainsi que l’aspect 
œcuménique de ce service 
de visites. Une journée desti-
née à identifier et connaître 
ses émotions sera proposée 
en lien avec Bénévolat Neu-
châtel. La déléguée aux per-
sonnes âgées de la ville de 
Neuchâtel, Isabelle Girod 
et la responsable du service 
d’animation du home des 
Charmettes, Martine Ver-
meulen, parleront du fait de 
vieillir dans différents lieux. 

 Nicolas Meyer

Dates 
de formation
Sa 29 septembre, 14h-18h. 
Lu 22 octobre, 18h30-
21h. Je 15 novembre, 
9h-17h. Lu 10 décembre, 
18h30-21h. Sa 19 janvier, 
14h-17h. La plupart des 
rencontres auront lieu à la 
salle de la paroisse Notre-
Dame au Faubourg de 
l’Hôpital 65 à Neuchâtel.

Infos et 
inscriptions
Jacqueline Lavoyer, Fau-
bourg de l’Hôpital 24, 
2001 Neuchâtel, jacque-
line.lavoyer@eren.ch.

« Beaucoup de 
visiteuses ont 
accompagné 
un parent en 
fin de vie »
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La sélection du COD
Infos pratiques 
Le COD, centre œcuménique 
de documentation, propose 
des documents d’ordre 
spirituel, religieux ou éthique 
en prêt à tous.
Peseux 
Grand-Rue 5A, 032 724 52 
80, info@cod-ne.ch. 
Horaires : lu 14h-17h30, 
me 13h-18h, ma-je-ve 
9h-11h30.  
La Chaux-de-Fonds 
Numa-Droz 75, 032 913 55 
02, info-chx@cod-ne.ch. 
Horaires : lu 9h-11h30, 
ma 14h-17h30, je 14h-17h30. 
Infos : www.cod-ne.ch.

LIVRE Anti-manuel des re-
ligions : pour en finir avec 
les contrevérités. Les 
contrevérités se nourrissent 
de rumeurs tellement répé-
tées au fil des siècles qu’elles 
en deviennent des tabous 
inébranlables. Aujourd’hui 
amplifiés par Internet et les 
réseaux sociaux, ces préju-
gés alimentent la haine, la 
peur et caricaturent les re-
ligions… N’est-il pas temps 
de distinguer le vrai du faux ? 
Cet ouvrage nous apporte 
des clés pour déconstruire 
ces contrevérités et nous 
aide à mieux vivre ensemble. 
Un traité de tolérance !

Patrick Banon, Paris : Ed. 
de l’Observatoire, 2018, 234 pages.

DVD Les Grandes Grandes 
Vacances. Eté 1939, Ernest 
et Colette partent chez leurs 
grands-parents à proximité 
de Dieppe en Normandie. 
Ils vont finalement rester 5 
ans en raison de la mobili-
sation de leur père et de la 
mauvaise santé de leur mère, 
partie se soigner dans un 
sanatorium en Suisse. Basé 
sur des récits authentiques, 
chaque épisode de 26 mi-
nutes est suivi d’une courte 
animation qui illustre les 
témoignages des personnes 
qui ont inspiré l’épisode.

Paul Leluc, Paris : La mémoire vive, 
France télévision, 2015, 260 minutes.

LIVRE Une vie en marche : 
les béat i tudes. Selon 
l’Evangile, être heureux, 
c’est être en marche. Mar-
cher, oui : mais avec quelle 
motivation ? Et vers quelle 
destination ? Ce petit livre 
explore différentes manières 
de cheminer vers une vie 
heureuse. Huit marcheuses 
et marcheurs nous accom-
pagnent sur la route du 
bonheur. Pour nous aider 
et nous orienter, un logiciel 
« GPS » disponible en appli-
cation et sur www.Passages-
GPS.com complète ce livre.

Michel Kocher et Emmanuelle 
Jacquat, Lausanne : OPEC, 2018, 
82 pages.

MODERNITÉ Posons un 
instant le Psautier de Genève 
pour nous intéresser hon-
nêtement à ce qui consti-
tue le cœur du rock. En-
fant du XXe siècle, le rock 
se confronte aux déboires 
abyssaux de celui-ci. En 
première ligne, il apparaît 
comme une confronta-
tion avec le mal et la souf-
france. Exprimant dans 

son expression même - am-
plification sonore et martèle-
ment de fûts - le chaos dont 
notre temps est issu, dans 
une volonté de confrontation 
parfois presque 
for c e né e  a ve c 
l’« excès de mal ». 
Il a donc premiè-
rement  va leu r 
d’interpellation 
pour nous autres 
chrét iennes et 
chrétiens. 

Parce que, bien souvent, 
c’est nous qui sommes direc-
tement interpellés, dans nos 

représentations trop confor-
tables de Dieu, dans l’ac-
commodement de la théolo-
gie avec l’existence du mal, 
véritable scandale s’il en est. 

Voilà, au-delà de 
l’usage de la dis-
torsion et de la 
double péda le, 
la véritable per-
format iv ité du 
rock : sa force de 
confrontation. 

R e je ton  du 
siècle des camps, le rock 
cherche à créer un espace de 
libération face à l’omnipré-

sence du mal, face à l’accep-
tation de celle-ci, dénuée de 
toute velléité de lutte,  il est 
cette « tension des inaptes et 
des inadaptables vers l’avène-
ment d’un moment de pure 
joie insurgée » selon Evelyne 
Pieiller dans son article « La 
Pulsion des inadaptables » 
dans Le Monde diplomatique de 
février 2018.

Puissance de dénoncia-
tion et de libération, il ap-
paraît dès lors comme étant 
étrangement proche du mes-
sage évangélique.  

Adrien Bridel
Conseiller synodal

Plus de véritable musique après Bach ? 
POINT DE VUE

« Le rock est 
étrangement 

proche 
du message 

évangélique  »
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L’EREN réorganise 
ses services cantonaux

ADAPTATION Après un débat 
nourri et parfois critique, les 
délégués au Synode de l’Eglise 
réformée évangélique du can-
ton de Neuchâtel (EREN) ont 
finalement approuvé la réor-
ganisation des services can-
tonaux. Ils se composeront 
dorénavant de trois services : 
aumôneries, formation et dé-
veloppement communautaire. 

Bien que minimes, les 
adaptations apportées visent 
à assurer un meilleur suivi 
des activités qui dépassent 
le cadre paroissial et à ser-
vir de relais avec et entre les 
paroisses. Le Service Aumô-
neries comprend l’aumônerie 
des hôpitaux, celle du Centre 
neuchâtelois de psychiatrie 
et celle des prisons. L’aumô-
nerie de rue, du Foyer Han-
dicap, celle de l’université et 
des écoles post-obligatoires 
ainsi que l’Espace de paroles 
pour personnes endeuillées 
en font également partie. Le 
service cantonal assure aussi 
le lien avec l’aumônerie auprès 
de la communauté des sourds 
et des malentendants. 
L’aumônerie en établisse-
ment médico-social (EMS) 
dépendra désormais du nou-
veau Service Développement 
communautaire. Ce dernier 
remplace l’ancien Service 
Diaconie. Il vise à faciliter de 
nouvelles formes de témoi-

Les délégués au Synode de l’EREN 
ont, entre autres, accepté le projet 
de nouvelle organisation des services 
cantonaux. Ce changement vise 
à répondre aux enjeux actuels 
auxquels est confrontée l’Eglise. 

gnage et à encourager une 
collaboration plus étroite 
entre paroisses et aumône-
ries. Ce service comporte 
éga lement la  promot ion 
opérationnelle du bénévolat 
et a pour but d’élaborer des 
projets destinés 
à favoriser une 
interaction avec 
la société pour 
r é p o n d r e  a u x 
enjeux actuels. 
D e u x  p r o j e t s 
sont  ac t uel le-
ment chapeautés 
par ce serv ice, 
l’un en lien avec la planifica-
tion médico-sociale du can-
ton et l’autre avec les ques-
tions d’asile.

Le Serv ice Formation 
continuera d’assurer un travail 
d’appui dans les domaines de 
la catéchèse, de la formation 
théologique et de Terre Nou-
velle. Des formations ponc-
tuelles et ciblées destinées à 
répondre aux besoins des pa-
roisses seront développées en 
fonction des besoins.  

Financement 
des aumôneries

Pour assurer ses services d’au-
môneries, l’EREN compte sur 
le soutien de ses partenaires 
civils. A la suite d’une étude 

approfondie, le 
conseil synodal a 
jugé la clé de ré-
partition souhai-
tée inapplicable. 
Celle-ci prévoyait 
une contribution 
de 50% de la part 
de l’établissement 
concerné, 30% à 

la charge de l’Etat et 20% à la 
charge de l’EREN. Les délé-
gués ont pris acte de cet état 
de fait en stipulant qu’il était 
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nécessaire de continuer de 
tendre vers cet objectif pour 
assurer la pérennisation des 
services d’aumôneries. Pour 
ce faire, le Synode a chargé le 
conseil synodal de poursuivre 
ses démarches auprès des EMS 
et des nouveaux partenaires ci-
vils en lien avec la planification 
médico-sociale. 

Les délégués ont en outre 
adopté le rapport annuel ainsi 
que les comptes 2017 qui pré-
sentent un bénéfice de 40 651 
francs pour environ 7,4 mil-
lions de charges. Un résultat 
positif qui résulte de la vente 
d’une cure durant l’année 
écoulée. Sans cette transac-
tion financière, les comptes 
2017 présenteraient un déficit 
de 640 000 francs dû en partie 
à un net recul de la contribu-
tion ecclésiastique.  

Le Synode a également 
ch a r gé  le  con se i l  s y no-
dal d’établir une procédure 
concernant les changements 
de paroisses des députés en 
cours de législature. 

 Nicolas Meyer

L’EREN vise une meilleure interaction entre paroisses et services cantonaux.

« Des 
formations 

ponctuelles et 
ciblées seront 
développées »

Plus de véritable musique après Bach ? 
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Les responsables du COD Christine Phébade-Yana Bekima et Florence 
Droz consultent un ouvrage destiné à la catéchèse.

Prêts en hausse pour le Centre de 
documentation des Eglises

MÉDIATHÈQUE Basé à Pe-
seu x e t  à  La  Chau x-de-
Fonds, le Centre œcumé-
nique de documentation des 
Eglises réformée et catho-
lique neuchâteloises (COD) 
dispose d’un catalogue de 
plus de 9 000 do-
cuments. Il est 
principalement 
f ré quenté  p a r 
des responsables 
et des bénévoles 
en catéchèse qui 
recherchent du 
m atér ie l  p ou r 
leurs animations. 
La qualité et la diversité des 
acquisitions faites ces der-
nières années intéressent 
toutefois un public de plus 
en plus large : « Beaucoup 
de famil les v iennent em-
prunter des documents. Des 

Les livres, DVD et jeux disponibles au 
Centre œcuménique de documentation 
des Eglises intéressent un public de plus 
en plus large. 

personnes d’autres Eglises 
commencent à fréquenter 
le Centre de documentation 
plus régulièrement », note 
Chr ist ine Phébade-Ya na 
Bekima, permanente laïque 
à la paroisse La Chaux-de-

Fonds et l’une 
des responsables 
du COD. 
Alors que le to-
t a l  d e s  p r ê t s 
s’élevait à 2 622 
docu ments  en 
2013, celui-ci est 
passé à 7 533 en 
2017. Une aug-

mentation importante liée au 
travail de communication des 
responsables du COD. « Nous 
avons quelque peu dépoussié-
ré l’image vieillotte dont nous 
étions affublés », précise Chris-
tine Phébade-Yana Bekima. 

« Les DVD, les bandes 
dessinées et les magazines ont 
la cote », complète Florence 
Droz, une autre responsable 
du COD. Elle observe égale-
ment que de nombreux utili-
sateurs intéressés par les ques-
tions de spiritualité viennent 
emprunter des ouvrages de 
théologie « abordable ». « Nous 
fonctionnons en réseau avec 
les autres centres de docu-
mentation d’Eglises de Suisse 
romande. Nous pouvons leur 
emprunter certains ouvrages 

que nous n’aurions pas pour 
les mettre à disposition de nos 
usagers », ajoute-t-elle. 

 Nicolas Meyer

« Nous 
fonctionnons 

en réseau 
avec les autres 

centres »
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Journée cantonale des bénévoles
Les ministres de l’EREN organisent une journée festive 
pour remercier les bénévoles. 

INFOS
L’ensemble du cata-
logue peut être consul-
tés sur le site www-
cod-ne.ch. Pour les 
heures d’ouverture et 
les nouvelles acquisi-
tions, voir en page 26 
de ce journal. 

RECONNAISSANCE Les bé-
névoles de tout le canton de 
Neuchâtel qui œuvrent au sein 
de l’Eglise réformée sont invi-
tés à se laisser servir durant 
une journée qui leur est consa-
crée. Les pasteurs mettront la 
main à la pâte pour l’occasion, 
une manière de remercier et 

de reconnaître le travail de 
toutes ces personnes sans qui 
l’Eglise ne serait pas grand- 
chose. La journée débutera à 
10h à La Rouvraie à Bevaix. 
Les participants pourront en-
suite assister à un spectacle 
de humoristique de Benjamin 
Cuche suivi d’un apéritif et 

d’un repas convivial. De nom-
breuses animations sont pré-
vues durant l’après-midi. Une 
série de cultes en lien avec la 
thématique du bénévolat se 
dérouleront également dans 
les différentes paroisses du 
canton jusqu’en janvier 2019.

 N. M.

Journée de 
reconnaissance 
des bénévoles
Sa 25 août, 10h-15h, La 
Rouvraie, Bevaix.
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RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Espace de parole 
pour personnes endeuillées
Ma 3 juillet et 7 août, 18h30, 
salle de paroisse de la Mala-
dière. Ce lieu d’accueil, desti-
né à toute personne confron-
tée à la mort d’un proche, 
offre l’occasion de partager 
son vécu, ses difficultés, ses 
questions, ses ressources, 
dans un cadre confidentiel 
et animé par des profession-
nels. Gratuit et sans inscrip-
tion. Chaque premier mardi 
du mois. Infos : Christophe 
Allemann.

Randonnées paroissiales 
« mercredistes »
Me  4  j u i l l e t ,  Gorges du 
Taubenloch.
Me 29 août, Petite Scheide-
gg – Eigertrail.
Infos   :  Jean-Pierre Eme-
ry, 032 721 25 41, jp.emery@
net2000.ch.

Randonnées paroissiales 
Sa 28 juillet, Biaufond – Les 
Echelles de la mort. 
Sa 11 et di 12 août, Les Dia-
blerets – Cabane de Praro-
chet.
Infos   :  Jean-Pierre Eme-
ry, 032 721 25 41, jp.emery@
net2000.ch.

Danses méditatives
Je 16 août, 19h30, collégiale 
3, avec Marie-Claire Vallotton.

Fête des bénévoles
Sa 25 août, 10h-15h, La Rou-
vraie, journée de reconnais-
sance des bénévoles.

Groupe de prière 
paroissial
Ma 28 août, 17h, temple du 
Bas. Moment mis à part pour 
prier pour les activités parois-
siales et les personnes qui les 
animent, mais aussi pour les 
divers événements mondiaux. 
Entrée côté banque Cler.

Accueil café migrants
Chaque  jeud i ,   14h -17h, 
Centre paroissial des Valan-
gines, fermé le 26 juillet et le 
2 août. La paroisse propose 
un lieu d’accueil chaleureux 
où chaque migrant habitant 
Neuchâtel et ses environs 
est attendu et bienvenu. Ac-
cueil-rencontre autour d’une 
boisson et de quelques dou-
ceurs, coin cybercafé, coin 
méditation-silence dans le 
temple, cours et ateliers de 
français, aide aux devoirs 
pour les enfants, jeux. Nous 
recherchons encore des bé-

névoles. Infos : Jocelyne Mus-
sard, 078 891 01 99, jocelyne.
mussard@eren.ch.

CONTACTS
Présidente  de  paroisse : 
C a t h e r i n e  B o s s h a r d , 
032 853 68 17,
cbosshard@bluewin.ch.
Secrétar iat :  faubourg de 
l’Hôpital 24, 2000 Neuchâtel, 
lu-ve, 8h-11h30, 032 725 68 20, 
paroisse.ne@eren.ch.
Ministres – Nord, Valangines 
et Ermitage : Constantin Ba-
cha, pasteur, 079 707 47 77, 
constantin.bacha@eren.ch.
Sud, collégiale, temple du Bas 
et communauté de langue al-
lemande : Florian Schubert, 
pasteur, 079 883 00 44, florian.
schubert@eren.ch.
Est, Maladière, La Coudre, 
Chaumont : Christophe Alle-
mann, pasteur, 079 237 87 59, 
christophe.allemann@eren.
ch.
Ouest, Serrières : Ysabelle de 
Salis, pasteure, 079 551 93 31, 
ysabelle.desalis@eren.ch.
Diaconie : Jocelyne Mussard, 
diacre, 078 891 01 99, jocelyne.
mussard@eren.ch.
Aumônerie des homes : Hé-
lène Guggisberg, d iacre, 
079 592 91 19, helene.guggis-
berg@eren.ch.

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Fête des bénévoles
Sa 25 août, 10h-15h, La Rou-
vraie, journée de reconnais-
sance des bénévoles.

Culte du bénévolat
Di 26 août, 10h, temple de 
Saint-Aubin. Culte de remer-
ciement et de reconnaissance 

pour tous les bénévoles de 
la paroisse du Joran, orga-
nisé par le service cantonal 
de promotion du bénévolat 
de l’EREN. Participation du 
chœur L’Helvétienne de Gor-
gier. Apéritif festif à la sortie.

Visite du domaine 
des Lerins
Sa 1er septembre, 10h, Do-
maine des Lerins (Grand-
Rue 58, Cormondrèche). Dans 
le cadre de son « fil rouge », 
l’équipe Terre Nouvelle du Jo-
ran organise une visite au Do-
maine des Lerins à Cormon-
drèche chez des vignerons 
encaveurs en biodynamique. 
Cette action est à mettre en 
relation avec une démarche 
commencée le 1er  juin, lors 
d’une soirée avec réf lexion 
sur un commerce plus juste 
également au Suisse. Balade à 
travers les vignes, visite de la 
cave et dégustation. Infos et 
inscriptions jusqu’au 20 août 
auprès de Michèle Allisson, 
032 835 25 31, michele.allis-
son@unephoto.ch.

CONTACTS
Prés ident  de  paro isse : 
Jacques Péter, chemin des 
Sag nes   11,  2022 Beva i x , 
032  926  33  67, j-a-peter@
bluewin.ch.
S e c r é t a r i a t  :  p l a c e  d u 
Temple 17, 2016 Cortaillod, 
032 841 58 24, joran@eren.ch.
Ministres, Bevaix : Yves Bour-
quin, pasteur, 032 846 12 62, 
yves.bourquin@eren.ch ;
B o u d r y  :  I s a b e l l e  O t t-
B a e c h l e r ,  p a s t e u r e , 
032 842 10 41, isabelle.ott-
baechler@eren.ch ;
Cor ta i l lod :  vacant. Pour 
toutes informations, contac-
ter Isabelle Ott-Baechler, pas-
teure à Boudry ;
La Béroche : Marianne Gué-
roult, pasteure, 032 525 85 52, 
marianne.gueroult@eren.ch. 
Animat ion  e t  d iacon ie : 

Culte et fête de 
l’été
N E U C H Â T E L   D i 
19 août, 10h, collégiale. 
Le culte sera suivi du 
traditionnel repas of-
frande sur l’esplanade 
de la collégiale. Le lieu 
de vie Sud vous convie 
à cette fête de l’été qui 
se fera au terme des 
cultes de l’été. Nous 
nous réjouissons de 
vous accueillir à l’issue 
du culte avec un apé-
ritif, suivi de grillades. 
C’est aussi l’occasion 
de se rencontrer et de 
partager un repas sous 
l ’ombre des arbres 
de ce lieu magnifique. 
Martine Wong prend vo-
lontiers les inscriptions 
des personnes dési-
reuses d’apporter une 
salade ou un dessert au 
032 730 46 52. Bienve-
nue à chacun !
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Vincent Schneider, diacre 
en formation, 078 404 77 54, 
vincent.schneider@eren.ch.
Aumôner ie  des  homes : 
Daniel Ga lataud, d iacre, 
079 791 43 06, daniel.gala-
taud@eren.ch.

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Fête des bénévoles
Sa 25 août, 10h-15h, La Rou-
vraie, journée de reconnais-
sance des bénévoles.

Café contact Colombier
Chaque lundi dès la reprise 
scolaire d’août, 9h-10h30, 
rue de la Gare 1, Colombier.

Café contact Bôle
Chaque jeudi dès la reprise 
scolaire d’août, 9h-10h30, 
maison de paroisse, Bôle. 
Sauf pendant les vacances 
scolaires.

CONTACTS
Présidente de paroisse : Na-
tacha Aubert, 032 724 38 13, 
nacths@vtx.ch.
Ministres – Colombier et Au-
vernier : Diane Friedli, pas-
teure, 032 841 23 06 diane.
friedli@eren.ch.
Bôle : Bénédicte Gritti Geiser, 
pasteure, 032 842 57 49, bene-
dicte.grittigeiser@eren.ch.
Rochefort : Nicole Rochat, 
pasteure, 076 412 31 71, nicole.
rochat@eren.ch.
Aumôner ie  des  homes : 
Patr ick Chabloz,  d iacre, 
079 209 90 87.
Location de la Maison de 
paroisse de Bôle : Sonja Vau-
cher, 032 842 47 52, sonja.vau-
cher@bluewin.ch.

ACTUEL
Quatre cultes « Nos thèses 
pour l’Evangile »
Di 22 juillet, 10h, temple de 
Peseux : « Il n’y a pas de nuls 
aux yeux de Dieu ». Di 29 juil-
let, 10h, temple de Corcelles : 
« Vivre ensemble, c’est pos-
sible  ».  D i   5   aoû t ,   10h , 
temple de Peseux : « Dieu 
parle à moi, à toi, à nous ». Di 
12 août, 10h, temple de Cor-
celles : « Œuvrer ensemble, 
Dieu nous y appelle ». Dans 
le cadre de la festivité de 
500 ans de la Réforme, les 
Eglises membres de la Fé-
dération des Eglises protes-

tantes de Suisse (FEPS) ont 
voulu renouveler le geste 
des réformateurs en formu-
lant de nouvelles thèses pour 
l’Evangile, avec un langage 
d’aujourd’hui. En prof itant 
du temps estival, la paroisse 
de la Côte souhaite vivre une 
série de cultes avec les thèses 
rédigées par les différents 
groupes de notre canton et 
adoptées par le conseil syno-
dal de notre Eglise.

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Prière œcuménique
Ma 21 août, 9h-9h30, Maison 
de paroisse de Peseux, reprise 
des rencontres.

Fête des bénévoles
Sa 25 août, 10h-15h, La Rou-
vraie, journée de reconnais-
sance des bénévoles.

Camp des aînés
Di 26 août au sa 1er  sep-
tembre, camp aux Mosses.

CONTACTS
Présidente de paroisse : Mar-
tine Schläppy, 032 731 15 22, 
mschlappy@net2000.ch.
Ministres : Daniel Mabongo, 
pasteur, 032 731 22 00, daniel.
mabongo@eren.ch ;
H y o n o u  P a i k ,  p a s t e u r, 
032 731 14 16, hyonou.paik@
eren.ch.
Aumônerie du home : Pa-
t r i k  C h a b l o z ,  d i a c r e , 
079 209 90 87, patrik.cha-
bloz@eren.ch.

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Culte 
d’installation 
de Sarah 
Badertscher 
et Cécile 
Mermod Malfroy
LE JORAN Di 19 août, 
10h, temple de Cortail-
lod. Sarah Badertscher 
et Cécile Mermod Mal-
froy seront installées 
dans leur fonction de 
pasteures référentes, 
respectivement du lieu 
de vie de Cortai l lod 
et de l ieu de vie de 
Boudry. Culte officiel en 
présence d’un représen-
tant du conseil synodal. 
Apéritif festif à la sortie.

Le Joran Cécile Mermod Malfroy et Sarah Badertscher.
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Culte de baptême 
au lac et accueil 
des catéchumènes 
du lieu de vie Est
Di 19 août, 8h30, bord du 
lac au Landeron. Culte pa-
roissial au temple du Lande-
ron à 10h, accueil des caté-
chumènes du lieu de vie Est, 
suivi de « Croqu’Dimanche ». 

Fête des bénévoles
Sa 25 août, 10h-15h, La Rou-
vraie, journée de reconnais-
sance des bénévoles.

Culte d’accueil 
des catéchumènes 
du lieu de vie Ouest
Di 26 août, 10h, temple de 
Saint-Blaise. 

Ora et Labora
Chaque lundi, 7h15, chapelle 
de Saint-Blaise, excepté pen-
dant les vacances scolaires. 

Foyer ouvert 
Chaque lundi, 8h-10h, foyer, 
Saint-Blaise, excepté pendant 
les vacances scolaires et jours 
fériés. Pour moment convivial 
autour d’un café.
Chaque vendredi, dès 14h, 
foyer, Saint-Blaise, thé et jeux. 
Café du partage 
et de l’amitié
Chaque mercredi, 9h, Centre 
paroissial de Cressier, ren-
contres œcuméniques.

Soirée de louange
Lu 2 juillet, 19h, temple de 
Saint-Blaise. 

Temps de méditation 
et de prière
Di 8, 22 juillet, 12 et 26 août, 
19h, temple de Lignières.

Louange et prière 
du dernier jeudi du mois
Je 26 juillet et 30 août, 20h, 
chapelle de Saint-Blaise.

JEUNESSE
Culte de l’enfance

Chaque  dimanche,  10h, 
temple de Saint-Blaise, excepté 
pendant les vacances scolaires.

Garderies
Chaque  dimanche,  10h, 
Foyer paroissial de Saint-
Blaise, excepté pendant les 
vacances scolaires.
Chaque dimanche, 10h, Centre 
paroissial de Cressier, lors des 
cultes à Cressier, excepté pen-
dant les vacances scolaires.

CONTACTS
Prés ident  de  paro isse : 
Vincent Amstutz, Falaise 3, 
2074 Marin, vincent.ams-
tutz@gmail.com.
Ministres, Le Landeron-Li-
gnères : Zachée Betché, pas-
teur, 076 488 05 57, zachee.
betche@eren.ch ;
Cornaux-Enges-Cressier-
Thiel le -Wavre :  Jean-Phi-
l i p p e  C a l a m e ,  p a s t e u r, 
032 757 11 04, jean-philippe.
calame@eren.ch ;
Saint-Blaise–Hauterive–Ma-
rin : Raoul Pagnamenta, pas-
teur, 032 753 60 90, raoul.pa-
gnamenta@eren.ch ;
Animateur de jeunesse : vacant.
Aumônerie des homes : Hé-
lène Guggisberg, diacre en 
formation, 079 592 91 19, he-
lene.guggisberg@eren.ch ;
Daniel Ga lataud, d iacre, 
079 791 43 06, daniel.gala-
taud@eren.ch.

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Assemblée extraordinaire 
de paroisse
Ma 3 juillet, 20h, Maison Fa-
rel, Cernier. Ordre du jour 
sur demande au secrétariat, 
032 853 64 01, paroisse.vdr@
eren.ch.

Groupe des aînés Cernier
Me 8 août, 14h30, Pomolo-
gie, rue Henri-Calame 8, Cer-
nier. Culte avec sainte cène, 
collation. Infos : Luc Genin.

« K-Fé Partage »
Je 9 août, 15h-17h, chez Jo-
sette et Jean-Claude Barbe-
z a t ,  r u e  A m i- G i r a r d   2 , 
Chézard–Saint-Martin. 
In fos   :  Joset te Barbezat , 
032 853 38 12.

Fête des bénévoles
Sa  25  août,  10h-15h,  La 
Rouvraie, journée de recon-
naissance des bénévoles.

Groupe de partage 
et de réflexion
Ma  28  août ,  10h -11h30, 
sa l le de paroisse de Cof-
frane. Infos : Marc Burgat, 
032 857 13 86.

JEUNESSE
Catéchisme
Toutes les activ ités de la 
catéchèse reprennent f in 
août-début septembre. Les 
informations ont été en-
voyées dans le courant de 
l’été. Si vous n’avez rien reçu, 
n’hésitez pas à contacter le 
secrétariat, 032 853 64 01.

CONTACTS
Prés ident  de  paro isse : 
J e a n - D a n i e l  R o s s e l e t , 
032 853 51 86, jean-daniel.
rosselet@net2000.ch.
M i n i s t r e s ,   L e s   G e n e -
veys-sur-Coffrane, Mont-
mo l l i n ,   Fon t a ines ,   Les 
Hau ts -Geneveys :  Fran-
cine Cuche Fuchs, pasteure, 
032  931  62  38 ,  f ra nc ine.
cuche@eren.ch ;
Dombresson, Vill iers,  Le 
Pâquier, Savagnier : Alice Du-
port, pasteure, 032 852 08 77, 
alice.duport@eren.ch ; 
Coffrane, Boudevilliers, Va-
langin, Fenin, Vilars, Saules, 
Engol lon :  Esther Berger, 
pasteure, 032 969 20 80, es-
ther.berger@eren.ch ;
Cernier,  Fontainemelon, 
Chézard-Saint-Martin : 
Sandra Depezay, pasteure, 
032 853 81 38, sandra.depe-
zay@eren.ch ;
D i a c r e  :  L u c  G e n i n , 
079 736 69 04, luc.genin@
eren.ch.

Val-de-Ruz Temple de Savagnier
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Secrétariat : ma et ve, 8h30-
11h30, rue du Stand 1, 2053 
Cernier, 032 853 64 01, pa-
roisse.vdr@eren.ch.
Aumôner ie  des  homes : 
R ico Gabathuler, d iacre, 
032 968 56 36, rico.gabathu-
ler@eren.ch.

RENDEZ-VOUS
Cultes 
Voir page 38.

Bric-à-brac
Pas  de   pause   es t i va l e 
cette année. Chaque  jeu-
di et le 1er samedi du mois, 
9h-11h30, rue Dr Rœssinger, 
Couvet.

Repas communautaire 
œcuménique
Ve 6 juillet, 12h, cure de Mô-
tiers. Repas simple, sans ins-
cription. Collecte en faveur 
d’une œuvre d’entraide.

Club de midi 
Ma 3 juillet et 21 août, 12h, 
Cora, Fleurier, repas.

Fête des bénévoles
Sa 25 août, 10h-15h, La Rou-
vraie, journée de reconnais-
sance des bénévoles.

Rencontre de 
« Net for God »
Je 30 août, 19h30, cure de 
Môtiers.

Vendredi midi
Ve 13, 20, 27 juillet et 17, 24 
et 31 août, 12h, cure de Cou-
vet. Grillades et pique-nique 
canadien, sans inscription.

Rencontre du groupe 
« Pour tous »
Me 15 août, 11h30, foyer La 
Colombière, Travers. Ouvert 
à tous. Prix du repas : 15 fr. 
Inscription : Eliane Flück, 
032 863 27 32 (aux heures des 
repas).

Accueil café
Ma  10,  24  ju i l le t ,  14  et 
28 août, 15h, cure, Noiraigue. 
Infos : Jacqueline Barbier, 
032 863 31 25.

CONTACTS
Présidents  de  paroisse : 
Dominique Jan Chabloz, 
079 272 92 31, dominique.
jan-chabloz@bluewin.ch ; 
J e a n - S a m u e l  B u c h e r , 
032 865 17 03, jeansamuel.bu-
cher@gmail.com. 
Vice-président de paroisse : 
René Perret, 032 861 12 69.
Secrétariat : Grand-Rue 25, 2108 
Couvet, ma-me-je 8h-11h et ma-
me 14h-16h30, 032 863 38 60, 
valdetravers@eren.ch.
Ministres – Buttes, Bove-
resse, Fleurier et Saint-Sul-
pice : David Allisson, pasteur,
032 861 12 72, david.allisson@
eren.ch ; 
Môt i e r s ,   L a   Cô t e - au x -
Fées, Les Verrières et Les 
Bayards : René Perret, pas-
teur, 032 861 12 69, rene.per-
ret@eren.ch ;

Noiraigue, Travers, Couvet : 
Patrick Schlüter, pasteur, 
032 863 34 24,
patrick.schluter@eren.ch.
Sec teur  en fance :  Séve-
r ine Sch lüter,  pasteure, 
032 863 34 14, severine.schlu-
ter@eren.ch.
Aumôner ie  des  homes : 
Karin Phildius, pasteure, 
079 394 65 67, karin.phildius@
eren.ch.

ACTUEL
Chapelle et cafétéria 
du futur centre paroissial 
Nous accueillons volontiers 
toute personne intéressée à 

Culte 
d’installations 
LA CHAUX-DE-FONDS 
D i   26   aoû t ,   9h4 5 , 
Grand-Temple. Le conseil 
paroissial et le colloque 
sont très heureux de 
vous annoncer ce grand 
jour d’installation de 
trois nouveaux ministres 
dans la paroisse La 
Chaux-de-Fonds. Nous 
aurons la joie et l’hon-
neur d’ instal ler une 
diacre et deux pasteurs. 
La diacre Vy Tirman élue 
par l’assemblée en jan-
vier dernier et active 
dans la paroisse depuis 
août 2017. La pasteure 
Françoise Dorier élue 
en mars, de retour de 
Paris, prendra ses fonc-
tions début juillet dans 
la paroisse. Elle sera no-
tamment active dans le 
catéchisme. Le pasteur 
Thierry Mühlbach éga-
lement élu en mars ar-
rive de Colmar. Il sera le 
modérateur du colloque 
des ministres dès début 
août. Cette installation 
marquera une étape 
importante f ranchie 
par notre paroisse en 
convalescence. Le culte 
sera suivi d’un moment 
convivial autour d’un 
apéritif et nous espérons 
vivement être très nom-
breux pour un accueil 
chaleureux et reconnais-
sant. Infos : Véronique 
Frutschi Mascher. Val-de-Travers Temple de Couvet
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réf léchir avec nous à l’amé-
nagement de ces deux lieux. 
N’hésitez pas à nous contac-
ter si vous désirez nous re-
joindre. Pour le groupe « ca-
fé tér ia  »   :  A g nès  Bon ny, 
032 913 04 07, agnes.bonny@
hotmail.ch. Pour le groupe 
« chapelle » : Geneviève Ja-
quet, 032 913 52 01, genevieve.
jaquet-robert@sunrise.ch.

Visite à domicile
Nos pasteurs, diacres et béné-
voles sont à votre disposition.
Infos : Elisabeth Müller Ren-
ner, 032 968 98 85.

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

« Canti’Chœur »
Lu 27 août, 19h45-21h45, 
chapelle allemande, rue du 
Temple-Allemand  70. Ou-
vert à tous. Nous cherchons 
toujours des chanteuses et 
chanteurs. A lors, n’hési-
tez pas à vous joindre à nous 
pour le plaisir de chanter en-
semble. Infos : Paul-André 
Leibundgut, 032 968 30 30 ou 
079 295 18 53.

Groupe Passerelle
Ma  3  ju i l l e t   e t   7  aoû t , 
10h-11h, home La Sombaille. 
Lieu d’échange et de partage 
autour des thèmes de la vie et 
de la foi. Infos : Rico Gaba-
thuler.

Rencontre biblique
Ma 3 juillet, 14h-16h, chez 
Mady Schlunegger, Valan-
vron 24. Pour réf léchir et 
partager autour d’un texte 
biblique. La rencontre se ter-
minera par une tasse de thé. 
Soyez tous les bienvenus ! In-
fos : Elisabeth Müller Renner.

Fête des bénévoles
Sa 25 août, 10h-15h, La Rou-
vraie, journée de reconnais-
sance des bénévoles.

Prière pour un renouveau 
de nos Eglises
Chaque  jeudi,  8h30-10h, 
temple Saint-Jean, Helvétie 1. 
Bienvenue à toute personne 
souhaitant prier pour un ré-
veil de nos Eglises.

JEUNESSE
« KidsGames »
Di 12 août, dès 9h45, Bulle, 
cérémonie d’ouverture suisse 
romande. Rendez-vous à 9h45 
au car à la place du Gaz, re-
tour des enfants vers 18h.
Du di 12 au ve 17 août, collège 
des Foulets de La Chaux-de-
Fonds, rue Abraham-Robert 
36, « KidsGames » 2018. Voir 
aussi article en page 27 du 
no 16 du journal « Réformés » 
de mai. Attention, délai d’ins-
cription au 1er juillet. Le défi 
est de monter une équipe de 
douze enfants au minimum 
avec deux coachs. Si vous 
avez du temps à offrir aux en-
fants, nous recherchons des 
personnes pour le nettoyage, 
le poste médical, la prépara-
tion des terrains, l’encadre-
ment d’une équipe, l’arbitrage 
et l’animation biblique. In-
fos : Christine Phébade-Yana 
Bekima, présidente du comité 
Neuchâtel-Montagnes.

CONTACTS
Présidente de paroisse : Vé-
ronique Frutschi Mascher, 
079  739  95  71, vfrutschi@
bluewin.ch.
Secrétariat : Numa-Droz 75, 
2300 La Chaux-de-Fonds, 
032  913  52  52 ,  erencdf@
bluewin.ch.
Locat ion  des  temples  et 
des salles : Arnaud Santschi, 
0 78   8 6 6   9 0   0 6 ,  a r n a ud .
santschi@gmail.com.
Ministres et permanents : 
Elisabeth Müller Renner, pas-
teure, 032 968 98 85, elisabeth.
mueller@eren.ch ; 
Karin Phildius, pasteure, 
032 932 10 04, k.phildius@
eren.ch; 

M a r t i n  Nou i s ,  p a s t e u r, 
076 329 05 43, martin.nouis@
eren.ch; 
Ch r ist i ne Phébade-Ya na 
Bekima, permanente laïque, 
079 248 34 79, christine.phe-
bade@eren.ch ; 
Nathalie Leuba, permanente 
laïque, 079 725 19 44, nathalie.
leuba@eren.ch ; 
Vy Tirman, diacre desser-
vante, 078 668 53 46, vy.tir-
man@eren.ch.
Aumôner ie  des  homes : 
R ico Gabathuler, d iacre, 
032 968 56 36 ou 079 427 51 37, 
rico.gabathuler@eren.ch. 

  

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38. 

Brocante « Le coup 
de pouce »
Ve 6  juil let,  9h-18h  non-
stop, ancien hangar des pom-
piers, rue du Temple, Les 
Brenets. Au profit de l’école, 
des paroisses et de la course 
œ c u mé n ique  de s  a î né s . 
Contact : Isabelle Strahm, 
079 327 73 28. 

Hautes-Joux Temple des Ponts-de-Martel

NEUCHÂTEL34 Réformés | Juillet – Août 2018



Partage biblique 
Pas de rencontre en juillet. 
Ma 21 août, 17h-18h30, cure 
du Locle. Sur le texte de la pré-
dication du dimanche suivant.

Soirée de prières 
de l’Alliance évangélique 
des Ponts
Ma 5, 12, 19 et 26 juillet, 
20h, salle de paroisse, Les 
Ponts-de-Martel.

Fête des bénévoles
Sa 25 août, 10h-15h, La Rou-
vraie, journée de reconnais-
sance des bénévoles.

JEUNESSE
Rencontre du groupe 
Tourbillon 
Pas de rencontres en juillet. 

Groupe destiné aux jeunes de 
11 à 14 ans autour de la foi, 
de Dieu, de l’Eglise et de la 
vie. Infos : Julien Von Allmen, 
079 486 61 12.

Rencontre du groupe 
Tempête 
Pas de rencontre en juillet.

Rencontre du groupe 
de jeunes SMOG
Vacance en juillet-août. Re-
prise en septembre les ven-
dredis à 20h au local de jeu-
nesse des Ponts-de-Martel. 
Ouvert aux jeunes de la ré-
gion dès 14 ans. Rencontres 
hebdomadaires et événements 
ponctuels. Contact : Dylan 
Robert et Tabitha Benoît, 
078 916 53 88.

CONTACTS
Prés ident  de  paro isse : 
Jacques-André Maire, Grand-
Rue 38, 2316 Les Ponts-de-
Martel, 032  937  12  28 ou 
078 709 48 50, jacques-andre.
maire@parl.ch.
Secrétariat : Grand-Rue 9, 
2400 Le Locle, 032 931 16 66, 
hautesjoux@eren.ch.
Ministres et permanents : 
Karin Phildius, pasteure, 
032 932 10 04, karin.phildius@
eren.ch ;
P a s c a l  W u r z ,  p a s t e u r , 
032 931 35 33, wurz.pascal@
sunrise.ch ;
Christine Hahn, pasteure, 
079  425  04  73, chr ist ine.
hahn@eren.ch ;
Nathalie Leuba, permanente 
laïque, 032 931 41 04, nathalie.
leuba@eren.ch ;
Stéphanie Wurz, théologienne 
laïque, 032 931 35 33, stepha-
nie.wurz@eren.ch.

INFO
Pas d’activité en juillet et en 
août. 

CONTACTS
Secrétariat : Marie-Claude 
Némitz, 079 280 28 83, ma-
rie-cl.nemitz@bluewin.ch. 
Aumônier : Michaël Porret, 
079 294 83 25, michael.por-
ret@hotmail.fr.

Offices en allemand en 
la chapelle de Montmirail
Lu-me 6h30, 12h10 et 21h30. 

Sainte cène le lundi soir. Je 
6h30, 12h10. Ve 6h30, 12h10 
et 21h30. Sa 08h10 et 12h10. 
Di 10h, culte en allemand (vé-
rifier l’heure au 032 756 90 00 
ou sur www.doncamillo.ch).

CONTACT
Communauté Don Camillo, 
Montmirail, 2075 Thielle-
Wavre, 032 756 90 00.
Site internet : www.doncamil-
lo.ch.

Eucharistie pour la fête 
de la transfiguration 
du Christ
Lu 6 août, 11h30.

Prière commune
Tout au  long de  l’année : 
7h15  (sauf  lundi), 12h15, 
18h30, 20h30.

Eucharistie
Jeudi, 18h30 et dimanche, 
7h30 (en général). 
 
CONTACT
C o m m u n a u t é  d e 
Grandchamp, 2015 Areuse, 
032  8 42  24  92 ,  accuei l@
grandchamp.org.
S i t e   i n t e r n e t  :  w w w.
grandchamp.org.

 
Lectio divina 
2e et 4e mercredi du mois, 
20h15, chapelle, écoute de la 
Parole. 

Lectio et brunch
2e dimanche du mois, 11h30, 
chapelle, écoute de la Parole 
suivie d’un brunch ouvert à 
tous dès 13h. Prix recomman-
dé pour le brunch : 20 fr., sur 
réservation.

Communauté Don Camillo Montmirail
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CONTACT
Fondation Effata, maison de 
prière, d’accueil et d’ensei-
gnement de la Parole : Sylvie 
Muller, Les Leuba 1, 2117 La 
Côte-aux-Fées, 024 445 23 82, 
fondation-effata@bluewin.ch.

Secrétariat général 
de l’EREN
Ouverture :  lu- je,  8h-12h 
et 13h30-17h, ve 8h-12h et 
13h30-16h. Heures d’ap-
pel :  lu-ma-je 8h-11h30 et 
13h30-17h, me 8h-11h30, 
ve 8h-11h30 et 13h30-16h. 
CP 2231, faubourg de l’Hô-
pita l  24, 2001 Neuchâtel, 
032 725 78 14, eren@eren.ch. 
Site internet : www.eren.ch.

Responsable 
des services cantonaux
Joan Pickering, CP 2231, fau-
bourg de l’Hôpital 24, 2001 
Neuchâtel, 032 725 78 14, 
joan.pickering@eren.ch.

Espace de parole 
pour endeuillés
Neuchâtel :  1er mardi  du 
mois, 18h30, salle de pa-
roisse de la Maladière. In-
fos : secrétariat de l’EREN, 
032 725 78 14, eren@eren.ch.

Formation
Pour donner l’occasion de re-
découvrir et comprendre la 
tradition chrétienne dans la-
quelle nous nous inscrivons, 
l’EREN propose des forma-
tions particulières en vue 
d’exercer une fonction béné-
vole particulière en son sein. 
Détails et infos : www.eren.
ch sous apprendre et former.

Aumônerie 
en institutions sociales
Pour les enfants, les adoles-
cents et adultes accueillis dans 
les institutions du canton.
Adultes :  Patrik Chabloz, 
diacre, 079 209 90 87, patrik.
chabloz@eren.ch.
Enfants et adolescents : Cé-
cile Mermod Malfroy, pas-
teure, 076 393 64 33, cécile.
malfroy@eren.ch.

Aumônerie de rue
Neuchâtel : Sébastien Ber-
ney, diacre, 079 744 90 09. 
Accueil à La Lanterne, rue 
Fleury 5, lu 9h-10h15, me 
15h-17h30 et ve 19h-21h, sui-
vi d’une méditation. 
La Chaux-de-Fonds : Luc 
Genin, diacre, 079 736 69 04, 
luc.genin@eren.ch.

Aumônerie des étudiants
L’aumôn ier  Jérôme Um-
mel est à la disposition de 
tous, étudiants et person-
nels des lycées Blaise-Cen-
drars, Jean-Piaget et De-
n i s-de-R ou gemont ,  de s 
écoles professionnelles ainsi 
que de l’université de Neu-
châtel pour des entretiens 
personnels ou des discus-
sions en groupe (thèmes 
d’actualité, études bibliques 
ou questionnement de vie et 
de spiritualité).
Site internet : www2.unine.
ch/aumonerie. 

Aumônerie des prisons
T h o m a s  I s l e r ,  d i a c r e , 
032 863 26 18.

Aumônerie des hôpitaux
Le travail d’aumônerie est ef-
fectué en collaboration avec 
les collègues catholiques.

Hôpital neuchâtelois
La Chaux-de-Fonds :  Sé-
b a s t ien  B er ne y,  d i ac re , 
032 967 22 88. 
Pou r t a l è s ,   Neuchâ te l  : 

Mar t ine Rober t ,  d iacre, 
032 713 30 00.
Val -de -Ruz,  Landeyeux : 
Laura Zwygart, agente pas-
torale, 032 854 45 45.
L e   L o c l e  :  M a r i e -L i s e 
Dick ,  a gente  pa stora le , 
032 933 61 11. 
La Chrysalide, La Chaux-
de-Fonds : Adrienne Magnin, 
aumônière, 032 912 56 76.

Hôpital de la Providence
Neuchâtel : Carmen Burkhal-
ter, pasteure, 032 720 30 30.

Centre neuchâtelois 
de psychiatrie
Site de Préfargier, Marin : 
Carmen Burkhalter, pas-
teure, 032 755 15 00.
S i te   de  Pe r reux :  Tho-
mas Is ler,  d iacre et My-
riam Greti l lat, pasteure, 
032 843 22 22.

Aumônerie en EMS
Pour les horaires des cultes 
en EMS, prière de vous réfé-
rer à la rubrique Cultes.
District de Boudry-Est : Pa-
trik Chabloz, 079 209 90 87. 
Val-de-Ruz et  La Chaux-
de-Fonds : Rico Gabathuler, 
079 427 51 37.
District de Boudry-Ouest et 
Entre-2-Lacs : Daniel Gala-
taud, 079 791 43 06. 
Ville de Neuchâtel et Entre-
2-Lacs : Hélène Guggisberg, 
079 592 91 19. 
District du Locle : Jean-Marc 
Leresche, 079 655 73 09.
Val-de-Travers : Karin Phil-
dius, 079 394 65 67. 

Centre social protestant
Neuchâtel : rue des Parcs 11, 
032 722 19 60, csp.neucha-
tel@ne.ch.
La Chaux-de-Fonds :  rue 
du Temple-A l lemand  23, 
032 967 99 70, csp.cdf@ne.ch.
Horaires : lu-ve 8h-12h et 
13h30-17h30. Site internet : 
www.csp.ch.

Lieux d’écoute
Vous vous sentez dépassé(e), 
vous cherchez une oreille 
professionnelle ? La Mar-
gelle et L’Entre-2-Lacs vous 
offrent une écoute confiden-
tielle, une orientation, un 
soutien pour le temps qu’il 
faut. 
Neuchâtel, La Margelle : 
032 724 59 59, www.la-mar-
gelle.ch. 
Cornaux, L’Entre-2-Lacs : 
079 889 21 90.
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NEUCHÂTEL
Di 1er juillet – Collégiale : 10h, Christophe Allemann. Valan-
gines : 11h45, avec Présence Afrique chrétienne. Di 8 juil-
let – Collégiale : 10h, Constantin Bacha. Di 15 juillet – Collé-
giale : 10h, Christophe Allemann. Di 22 juillet – Collégiale : 10h, 
Constantin Bacha. Di 29 juillet – Collégiale : 10h, culte offrande 
Terre Nouvelle, Florian Schubert. Di 5 août – Collégiale : 10h, 
Ysabelle de Salis. Di 12 août – Collégiale : 10h, Jocelyne Mus-
sard. Di 19 août – Collégiale : 10h, Florian Schubert, suivi du 
traditionnel repas offrande sur l’esplanade. Di 26 août – Col-
légiale : 10h, Joël Pinto. Ermitage : 10h, Constantin Bacha. La 
Coudre : 10h, Christophe Allemann. Serrières : 10h, Ysabelle 
de Salis. Di 2 septembre – Collégiale : 18h, Florian Schubert 
et Constantin Bacha, culte du soir. Temple du Bas : 10h, culte 
paroissial « Comme un arbre dans la Bible, comme un arbre dans 
la ville », Ecole du dimanche, vente de fruits TerrEspoir, Ysabelle 
de Salis. Valangines : 11h45, avec Présence Afrique chrétienne.

CULTES AUX HOMES – Les Charmettes : me 4, 18 juillet et 
22 août, 15h. Clos-Brochet : je 5, 19 juillet et 23 août, 10h30. Les 
Myosotis : je 12 juillet et 2 août, 10h. 

LE JORAN
Di 1er juillet – Temple de Saint-Aubin : 10h, Yves Bourquin. 
Di 8 juillet – Temple de Cortaillod : 10h, Marianne Guéroult. 
Di 15 juillet – Temple de Boudry : 10h, Cédric Jean-Quartier, 
pasteur retraité. Di 22 juillet – Temple de Bevaix : 10h, Yves 
Bourquin. Di 29 juillet – Temple de Saint-Aubin : 10h, Vincent 
Schneider. Di 5 août – Temple de Bevaix : 10h, Cécile Mermod 
Malfroy. Di 12 août – Temple de Boudry : 10h, Marianne Gué-
roult. Di 19 août – Temple de Cortaillod : 10h, culte d’installa-
tion des pasteures Cécile Mermod Malfroy et Sarah Badertscher. 
Di 26 août – Temple de Saint-Aubin : 10h, culte de reconnais-
sance pour les bénévoles de la paroisse,
Marianne Guéroult et le service de promotion du bénévolat de 
l’EREN, participation du chœur l’Helvétienne de Gorgier. Di 
2 septembre – Temple de Bevaix : 10h, Yves Bourquin. Temple 
de Boudry : 10h, Cécile Mermod Malfroy.

LA BARC
Di 1er juillet – Temple Bôle : 10h, Diane Friedli. Di 8 juil-
let – Temple Rochefort : 10h, Daniel Mabongo. Di 15 juil-
let – Temple Colombier : 10h, R. Righetti. 
Di 22 juillet – Temple Bôle : 10h, Nicole Rochat. Di 29 juil-
let – Temple Rochefort : 10h, Nicole Rochat. Di 5 août – Jar-
din du château d’Auvernier : 10h, culte patriotique, au temple 
si mauvais temps, Diane Friedli. Di 12 août – Temple Bôle : 
10h, Diane Friedli. Di 19 août – Temple Colombier : 10h, Bé-
nédicte Gritti Geiser. Di 26 août – Temple d’Auvernier : 10h, 
Jean-Jacques Beljean. Di 2 septembre – Temple de Bôle : 10h, 
Bénédicte Gritti Geiser. Grande-Sagneule : 11h15, avec bap-
têmes, Diane Friedli.

LA CÔTE
Di 1er juillet – Temple de Corcelles : 10h, Daniel Roux, pré-
dicateur laïque. Di 8 juillet – Temple de Peseux : 10h, Béné-
dicte Gritti Geiser. Di 15 juillet – temple de Corcelles : 10h 
Daniel Mabongo. Di 22 juillet – Temple de Peseux : 10h, Da-
niel Mabongo. Di 29 juillet – Temple de Corcelles : 10h, Da-
niel Mabongo. Di 5 août – Temple de Peseux : 10h, Hyonou 
Paik. Di 12 août – Temple de Corcelles : 10h, Hyonou Paik. 
Di 19 août – Temple de Peseux : 10h, Thérèse Marthaler. Di 
26 août – Temple de Corcelles : 10h, Hyonou Paik. Di 2 sep-
tembre – Temple de Peseux : 10h, Jean-Marc Leresche.

CULTE AU HOME – Foyer de la Côte : je 12, 26 juillet, 9 et 
23 août, 15h.

ENTRE-2-LACS
Di 1er juillet – Temple du Landeron : 10h. Temple de Saint-
Blaise : 10h. Di 8 juillet – Chapelle d’Enges : 10h, suivi d’un 
repas communautaire à midi, prenez votre pique-nique, vos 
boissons et votre viande, un gril sera sur place (a lieu par tous 
les temps). Temple de Saint-Blaise : 10h. Di 15 juillet – Cha-
pelle d’Enges : 10h. Temple de Saint-Blaise : 10h. Di 22 juil-
let – Chapelle d’Enges : 10h. Temple de Saint-Blaise : 10h. 
Di 29 juillet – Temple de Lignières : 10h. Chapelle de Marin : 
10h. Di 5 août – Temple de Lignières : 10h. Chapelle de Ma-
rin : 10h. Di 12 août – Temple de Lignières : 10h. Chapelle 
de Marin : 10h. Di 19 août – Bord du lac au Landeron : 8h30, 
baptêmes puis culte paroissial au temple à 10h, accueil des ca-
téchumènes du lieu de vie Est, suivi de « Croqu’Dimanche ». Di 
26 août – Temple de Saint-Blaise : 10h, accueil des catéchu-
mènes du lieu de vie Ouest. Centre de Cressier : 10h. 

CULTES AUX HOMES – Saint-Joseph, Cressier : ma 10, 24 juil-
let et 28 août, 10h30, les pensionnaires apprécient la présence 
d’autres paroissiens. Bellevue, Le Landeron : me 25 juillet et 
29 août, 15h, ouvert à tous. Le Castel, Saint-Blaise : me 11 juil-
let et 15 août, 10h30. Beaulieu, Hauterive : je 5 juillet et 23 août, 
15h, groupe de paroles.
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VAL-DE-RUZ
Di 1er juillet – Temple de Boudevilliers : 10h, Alice Duport. 
Di 8 juillet – Temple de Chézard–Saint-Martin : 10h, Francine 
Cuche Fuchs. Di 15 juillet – Temple de Valangin : 10h, San-
dra Depezay. Di 22 juillet – Temple de Fenin : 10h, Francine 
Cuche Fuchs. Di 29 juillet – Temple d’Engollon : 10h, Luc Ge-
nin. Di 5 août – Temple des Hauts-Geneveys : 10h, Sandra 
Depezay. Di 12 août – Temple de Coffrane : 10h, Esther Ber-
ger. Di 19 août – Temple de Savagnier : 10h, Alice Duport. Di 
26 août – Temple de Cernier : 10h, Esther Berger, « fête de 
la terre ». Les cultes de septembre seront annoncés sur le site 
internet de la paroisse et dans la presse locale. Apéritif offert à 
l’issue des cultes en juillet et août.

CULTES AUX HOMES – Les Lilas, Chézard–Saint-Martin : me 
8 août, 10h40. L’Arc-en-ciel, Vilars : je 16 août, 15h. Le Pivert, 
Les Geneveys-sur-Coffrane : ve 17 août, 10h30. La Licorne, 
Fenin : je 23 août, 15h45. Home de Landeyeux, Fontaines : 
di 26 août, 10h30. Petit-Chézard, Chézard–Saint-Martin : ma 
28 août, 15h30. 

VAL-DE-TRAVERS
Di 1er  juillet – Les Verrières : 10h, Julie Paik. Sa 7  juil-
let – Môtiers : 17h30, René Perret. Di 8 juillet – Couvet : 10h, 
culte avec jeunes musiciens du festival de musique, Séverine 
Schlüter. Sa 14 juillet – Môtiers : 17h30, David Allisson. Di 
15 juillet – Fleurier : 10h, David Allisson. Sa 21 juillet – Mô-
tiers : 17h30, Patrick Schlüter. Di 22 juillet – Travers : 10h, 
Patrick Schlüter. Sa 28 juillet – Môtiers : 17h30, René Per-
ret. Di 29 juillet – Buttes : 10h, René Perret. Di 5 août – La 
Côte-aux-Fées : 10h, René Perret, culte musical et chanté. 
Sa 11 août – Môtiers : 17h30, Jean-Samuel Bucher, culte avec 
chants de Taizé. Di 12 août – Noiraigue : 10h, David Allisson. 
Sa 18 août – Môtiers : 17h30, culte musical et chanté, Séverine 
Schlüter. Di 19 août – Saint-Sulpice : 10h, Séverine Schlüter. 
Di 26 août – Couvet : 10h, culte d’adieux de Julie Paik, Patrick 
Schlüter. Di 2 septembre – Fleurier : 10h, René Perret.

LA CHAUX-DE-FONDS
Sa 30 juin – Temple Saint-Jean : 18h, baptême de Bradley 
Lestrade, Patrick Chabloz et Christine Phébade-Yana Bekima. 
Di 1er juillet – Temple Farel : 9h45, Karin Phildius, culte médita-
tif. Sa 7 juillet – Temple Saint-Jean : 18h, Elisabeth Müller Ren-
ner. Di 8 juillet – Grand-Temple : 9h45, Elisabeth Müller Ren-
ner, baptême. Sa 14 juillet – Temple Saint-Jean : 18h, Patrick 
Chabloz. Di 15 juillet – Grand-Temple : 9h45, Patrick Chabloz. 
Di 22 juillet – Chapelle allemande : 9h45, rue du Temple-Alle-
mand 70, Elisabeth Müller Renner, deutschsprachiger Dienst. 
Temple, La Sagne : 10h15, Vy Tirman. Sa 28 juillet – Temple 
Saint-Jean : 18h, Françoise Dorier. Di 29 juillet – Grand-
Temple : 9h45, Françoise Dorier. Sa 4 août – Temple Saint-

Jean : 18h, Patrick Chabloz. Di 5 août – Grand-Temple : 
9h45, Patrick Chabloz. Chapelle allemande : 9h45, rue du 
Temple-Allemand 70, Elisabeth Müller Renner, deutschspra-
chiger Dienst. Sa 11 août – Temple Saint-Jean : 18h, Thierry 
Mühlbach. Di 12 août – Grand-Temple : 9h45, Thierry Mühlba-
ch. Di 19 août – Temple, La Sagne : 10h15, Françoise Dorier. 
Di 26 août – Grand-Temple : 9h45, culte d’installation de deux 
pasteurs et d’une diacre, suivi d’un apéritif, voir aussi agenda 
de la paroisse de La Chaux-de-Fonds, Thierry Mühlbach. Sa 
1er septembre – Temple Saint-Jean : 18h, Françoise Dorier, 
participation du Canti’Chœur. Di 2 septembre – Temple Farel : 
9h45, Karin Phildius, culte méditatif.

CULTES AUX HOMES – Le Foyer, la Sagne : me 4 juillet, 15h30. 
L’Escale : ve 6 juillet, 10h. La Sombaille : ve 6 juillet et 3 août, 
15h. Temps Présent : ma 28 août, 10h.

HAUTES-JOUX
Di 1er juillet – Temple du Locle : 9h45, Pascal Wurz. Temple des 
Ponts-de-Martel : 9h45, Christine Hahn. Di 8 juillet – Temple 
des Brenets : 9h45, Pascal Wurz. Di 15 juillet – Temple du Lo-
cle : 9h45, Christine Hahn. Di 22 juillet – Temple de la Brévine : 
9h45, Christine Hahn. Temple du Locle : 9h45, Y.-A. Leuba. 
Di 29 juillet – Temple des Ponts-de-Martel : 9h45, Christine 
Hahn. Di 5 août – Temple des Brenets : 9h45, Pascal Wurz. 
Temple du Locle : 9h45, Y.-A. Leuba. Di 12 août – Temple du 
Locle : 9h45, Pascal Wurz. Temple des Ponts-de-Martel : 9h45, 
Y.-A. Leuba. Di 19 août – Le Bugnon, Les Ponts-de-Martel : 
9h45, Pascal Wurz. Di 26 août – Temple du Locle : 9h45, Chris-
tine Hahn. Temple de La Chaux-du-Milieu : 9h45, Pascal Wurz. 
Temple des Ponts-de-Martel : 9h45.

CULTES AUX HOMES – La Résidence, Côte, Le Locle : je 
5 juillet et 16 août, 10h30. Me 30 août, 15h30, célébration œcu-
ménique. La Résidence, Billodes, Le Locle : je 12 juillet et 
23 août, 10h30. Le Châtelard, Les Brenets : ma 10 juillet et 
14 août, 15h30. Le Martagon, Les Ponts-de-Martel : me 11 juil-
let, 15h30, pas de culte en août. La Gentilhommière, Le Locle : 
me 4 juillet, 10h30, pas de culte en août. Les Fritillaires, Le 
Locle : me 15 août, 15h30. Les cultes dans les EMS sont ouverts 
à chacun et les résidents apprécient beaucoup la présence des 
personnes extérieures. De nouveaux bénévoles sont aussi bien-
venus pour accompagner les pensionnaires ou leur rendre visite. 
Contact auprès de l’aumônier. 
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« Etre narcissique, 
c’est célébrer que nous 

sommes fils et fille 
de Dieu »

Fabrice
Midal

RENCONTRE
Une personnalité se livre au jeu des questions

Qu’est-ce qui vous rend fort ?
Accepter ma propre vulnérabilité.

Votre défi ?
Montrer que le narcissisme n’est pas 
une faute. Affirmer cela, c’est empê-
cher les gens de s’écouter, de se respec-
ter, de s’aimer, qui est le socle de toute 
tradition réellement humaine. Nous 
nous épuisons jusqu’au burn-out. Il est 
temps d’arrêter. De sauver notre peau !

Dans votre dernier ouvrage, vous dé-
veloppez en effet une vision positive 
du mythe de Narcisse. 
Oui, et pour deux raisons. D’abord, 
j’ai regardé autour de moi : ai-je vu des 
gens narcissiques ? Non. Mais plutôt, 
des personnes qui ont le sentiment 
de n’en faire jamais assez, qui se mal-
traitent et se sentent coupables. Puis, 
j’ai regardé le sens de ce mythe et l’ap-

propriation qui en a été faite, de Ca-
ravage à Rilke, de Poussin à Paul Va-
léry. Et là, ô surprise ! J’ai découvert 
que Narcisse n’était pas cet être va-
niteux, autocentré que l’on prétend, 
mais un être qui ne se reconnaît pas. 
J’ai constaté que Narcisse a toujours 
été un soutien à ceux qui cherchaient 
à retrouver la dignité de l’être humain.

Le narcissisme, c’est aimer déme-
surément sa propre personne. Un 
concept pas très protestant…
Etre narcissique, c’est savoir célébrer 
le fait que nous sommes fils et fille de 
Dieu. Que la grâce ne se mérite pas, 
qu’elle est un pur don. Je crois, au 
contraire, que c’est très protestant !

Jésus était narcissique selon vous. 
Expliquez-nous.
La parole du Christ « Aime ton pro-
chain comme toi-même » ne repose 
pas sur la condamnation mortifère de 
soi ! Il y a là un rapport à l’amour d’une 
profondeur encore à redécouvrir. Nous 
sommes aimés ! Malgré toutes nos in-
suffisances…

Le narcissisme conduit à l’amour de 
l’autre ?
Comment aimer l’autre si l'on se mal-

traite, si l'on ne se respecte pas soi-
même ? C’est juste impossible. Le 
narcissisme est le seul antidote à 
l’égoïsme.

Le sacrifice et le péché sont des no-
tions importantes du christianisme. 
Est-ce compatible avec l’amour de soi ?
Tout dépend. Si vous faites de ces no-
tions des outils pour vous punir, vous 
maltraiter, alors c’est un poison. Si cela 
vous aide à vous pardonner et aller de 
l’avant dans l’amour, ce peut être une 
chance.

Vous dites que notre société contem-
poraine n’est pas celle du sujet-roi. 
Vraiment ?
Tout au contraire. Nous fabriquons des 
robots qui n’osent plus penser par eux-
mêmes, questionner, interroger. C’est 
juste effrayant !

La méditation pour mieux vivre sa vie 
chrétienne. Qu'en pensez-vous ? 
C’est une évidence. Elle permet de 
trouver la paix. Comment faire autre-
ment ?
 
Un conseil pour pratiquer ?
Commencer par se foutre la paix !

 Elise Perrier

Bio express
Fabrice Midal, 51 ans, philosophe 
français et maître de méditation, auteur 
d’une vingtaine d’ouvrages dont les 
best-sellers Foutez-vous la paix. 
Commencez à vivre (Flammarion 2017) 
et Sauvez votre peau ! Devenez 
narcissique (Flammarion 2018). 
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